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Yousfi promet 
un été 2013 
sans délestage 
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AADL
Les souscripteurs 
de 2002 seront 
convoqués à partir
d'avril prochain

P. 4

LA FAMILLE KHADAFI 
A QUITTÉ L’ALGERIE

DISTRIBUTION D’ÉLECTRICITÉ

LE BÉNIN AU CENTRE 
DES DÉBATS 

LES
RÉVÉLATIONS 
DE DAHOU 
OULD-KABLIA

LES
RÉVÉLATIONS 
DE DAHOU 
OULD-KABLIA

ATTAQUE DE IN-AMENAS, ABOU ZEID, BELMOKHTAR, AFFAIRE
SONATRACH ET RÉVISION DE LA CONSTITUTION

COMPLEXE GAZIER 
DE TIGUENTOURINE

ILS ONT ÉTÉ RECENSÉS 
EN 2012

REPRISE
PLEINE 
AVANT LA FIN
DE L’ANNÉE 

PLUS DE 11.000
SANS ABRIS
EN ALGÉRIE
AKBOU (BEJAIA)

NEUTRALISAT
ION D’UN
RÉSEAU DE
TRAFIC DE
BÉBÉS

L e ministre de l’Intérieur et des Collectivités Locales, Daho Ould Kablia, a fait des
révélations de taille sur les questions brûlantes telles que l’attaque terroriste de

Tinguentourine, l’affaire Sonatrach et surtout il a abordé le sort, toujours dans
l’incertitude totale, des deux chefs terroristes Abou Zeid et Mokhtar Belmokhtar, donnés
pour morts par le président et l’armée tchadienne.  P. 3

P. 17
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plants (arbres et plants
ornementaux) ont été mis
en terre jeudi dans la
wilaya de Tizi-Ouzou, à
l’occasion de la Journée
mondiale de l’arbre.

4.062 3.000 20
policiers et soldats afghans ont
été tués entre mars 2012 et
mars de cette année 2013 en
marge du conflit qui perdure en
Afghanistan.

quintaux de kif traité ont été
saisis mercredi dernier par les
éléments des Gardes-fron-
tières, dans la région de
Meshraâ El-Nouar, dans la
wilaya de Naâma.
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« L'Algérie a mobilisé tous les moyens nécessaires pour la défense de sa
souveraineté et de son unité territoriale avec une vigilance soutenuepour
faire face à la menace sécuritaire. Outre les dispositions déjà existantes,

l'Etat, conscient de la menace terroriste, a mobilisé tous les moyens
nécessaires pour défendre sa souveraineté et son intégrité territoriale.

Nous avons également renforcé la protection sécuritaire aux alentours des
représentations diplomatiques, consulats et institutions étrangères à

travers la multiplication du nombre des éléments de la police et
l'intensification des patrouilles mobiles. »

Daho Ould Kablia 

2 caravanes pour la protection de l’environnement
prendront  la route de Aïn Defla vers le Jardin d’Essai 

Une caravane nationale de sensibilisation et de
prévention contre les stupéfiants prendra son départ
dimanche prochain d'Alger vers plusieurs wilayas du
pays. Cette caravane organisée par l’association des
anciens scouts musulmans, en collaboration avec
plusieurs partenaires, dont la DGSN et l'Office
national de lutte contre les stupéfiants "s'inscrit dans
le cadre de la campagne nationale de prévention
contre la toxicomanie". Le coup d'envoi de la cara-
vane placée sous le thème "Tous pour l'Algérie", sera
donné à Alger par le commandement général des
anciens des SMA. Les encadreurs de cette caravane
distribueront des dépliants et des CD afin de sensi-
biliser contre les dangers de la drogue et tenteront
de toucher directement 300.000 enfants et leurs par-
ents et indirectement un million d'Algériens. Cette
caravane, qui sillonnera plusieurs wilayas du pays,
est composée de plusieurs bus baptisés de noms de
personnalités historiques, dont Mohamed Boudiaf,

Didouche Mourad et Mustapha Benboulaïd.  L'Office
national de lutte contre les stupéfiants avait recensé
en octobre  dernier 200.000 toxicomanes au niveau
national.

Deux caravanes, ayant pour objectif la consolidation 
des valeurs environnementales, démarreront de Aïn
Defla en direction du jardin botanique d’El Hamma
(Alger) durant les prochains jours, a-t-on appris,
jeudi, auprès de la direction locale de la jeunesse et
des sports. 
Les jeunes des 36 communes de la wilaya seront
représentés lors de ces sorties dont le slogan est
"Environnement et histoire" en référence à l’année
de l’environnement décrétée par l’Onu (2013, année
de l’environnement et du développement durable)
ainsi qu’aux festivités marquant le cinquantième
anniversaire de l’Indépendance. 
Le choix des vacances scolaires pour l’organisation
de ces caravanes n’est pas "fortuit", a-t-on noté de
même source, soulignant que cette période con-
stitue une opportunité pour ancrer chez les jeunes
les valeurs environnementales, mais également les
aspects liés au tourisme, l’histoire et la recherche. 
Une 2e opération consistant en un concours sur les
arts plastiques ayant pour thème "La protection de

l’arbre et la lutte contre la désertification" aura, par
ailleurs, lieu à l’occasion de la Journée nationale de
l’arbre. Cette manifestation s’étalera jusqu’au 2 avril
prochain et 20 associations de jeunes y prendront
part.

Plus de 11.000 sans-abri ont été recensés en 2012, a
affirmé jeudi à Alger la ministre de la Solidarité
nationale, de la Famille et de la Condition féminine,
Souad Bendjaballah. La ministre a souligné que

11.269 sans-abri ont été recensés en 2012, dont 26
enfants lors de patrouilles nocturnes des brigades
mobiles relevant des directions de l'action sociale de
wilaya.  Durant l'hiver 2013, le ministère a enregistré
4.000 sans-abri, dont 150 enfants, dont la prise en
charge est assurée par les centres spécialisés rele-
vant du secteur.  Le ministère procède actuellement
à l'examen de la situation sociale, sanitaire et psy-
chologique de ces personnes au cas par cas, en vue
de prendre toutes les mesures nécessaires en
termes d'accompagnement, notamment pour ce qui
à trait à la formation ou à l'emploi, et ce en fonction
de leurs capacités et compétences. 
Par ailleurs, le ministère œuvre à la réinsertion
familiale de ces personnes.  En 2012, le ministère a
assuré la prise en charge de 2.032 enfants en danger
moral au niveau de ces centres spécialisés, a-t-elle
indiqué.

11.269 sans-abri recensés en 2012

« Tous pour l’Algérie » en guerre contre les stupéfiants
Atteinte d'un

dysfonctionnement
cérébral, elle voit le
monde... à l'envers

Âgée de 28 ans, Bojana Danilovic est un
cas à part. Atteinte d'un dysfonctionne-
ment cérébral, cette jeune femme voit le
monde à l'envers. Pour lire, elle doit
retourner son journal ou son livre et
pour regarder des émissions télévisées,
elle est obligée de retourner le poste de
télévision.
Cette jeune femme d’origine serbe voit
donc le monde à l’envers. Non, ceci
n’est pas à prendre au figuré mais bel et
bien au sens propre. Les médecins et les
scientifiques ne comprennent toujours
pas pourquoi cette femme n’arrive pas à
voir le monde à l’endroit. Souffrante
d’une maladie très rare nommée "le
phénomène d’orientation spatiale",
Bojana Danilovic voit les choses comme
elles sont, mais lorsque ces informa-
tions parviennent à son cerveau, ce der-
nier les transforme et les met à l’envers.
Ainsi, ce qui est à l'endroit au départ se
renverse.
Unique en son genre, ce problème
atteint la vie quotidienne de Bojana
Danilovic. Lorsqu’elle lit un journal, la
jeune Serbe doit le mettre à l’envers
pour pouvoir le lire correctement.
D’ailleurs, ceci lui cause de nombreux
soucis puisque de nombreuses per-
sonnes l’abordent pour lui dire qu’elle
tient son papier dans le mauvais sens.
De même, lorsqu’elle a été embauchée
en tant qu’employée dans l’administra-
tion de sa ville, Bojana Danilovic devait
retourner son écran d’ordinateur pour
pouvoir bien faire son travail. Chez elle,
elle doit retourner le poste de télévision
pour bien voir l’image. "Cela peut
sembler incroyable pour la plupart des
personnes mais, pour moi, tout est nor-
mal. Je suis née ainsi. Je vois le monde
de cette manière" a-t-elle déclaré
relayée par le site Oddity Central.

Impossible de conduire une voiture 

Et n’allez pas croire que Bojana fait sem-
blant de lire à l’envers car dès son plus
jeune âge, tout ce qu’elle faisait était à
l’envers. Lors de l’accouchement,
Bojana Danilovic est apparue au monde
les pieds en premiers. Lorsqu’elle ram-
pait au sol, elle le faisait à l’envers et il
en était de même lorsqu’elle a appris à
marcher, a raconté sa mère. A l’école,
lorsqu’elle écrivait sur une feuille de
papier vierge elle le faisait à l’envers
c’est-à-dire qu’elle commençait par le
coin inférieur droit pour terminer au
coin supérieur gauche. Malgré les
efforts de ses parents et de ses profes-
seurs pour lui apprendre à lire et à écri-
re dans le bon sens, Bojana Danilovic
n’est jamais parvenue à faire les choses
à l’endroit.  
Aujourd’hui, Bojana Danilovic est une
femme heureuse. Outre ce dysfonction-
nement cérébral, la jeune Serbe a une
vie rangée et a même eu le droit au
développement d’un logiciel spécifique
pour qu’elle ne soit pas obligée de
retourner l’écran de son ordinateur de
travail. Son seul regret est de ne pas
pouvoir passer le permis de conduire et
de conduire une voiture. 

                                            



PAR KAMAL HAMED 

L es informations selon lesquelles la
famille Khadafi aurait quitté l’Algérie
se sont finalement avérées fondées.

L’information est  désormais  confirmée
par une source officielle  algérienne. En
effet, l’ambassadeur d’Algerie en Libye,
Abdelhamid Bouzaher, a révélé, jeudi
dernier, que les membres de la famille
Khadafi ont quitté l’Algerie. «La famille
de Khadafi a quitté l’Algerie depuis
longtemps et aucun membre ne se trouve
actuellement sur ses territoires» a en effet
déclaré Abdelhamid Bouzaher.  

Le diplomate algérien, cité par l’agence
libyenne Lana, a fait cette déclaration à la
sortie d’un entretien avec le ministre
libyen de la Jeunesse et du Sport,
Abdessalam Ghouila. Une déclaration vite
reprise par l’agence de presse française
AFP relayée ensuite par toutes les agences
de presse. 

Cependant, l’ambassadeur algérien n’en
dira pas plus. Il n’a pas révélé quand les
membres de la famille Khadafi ont quitté
l’Algerie et vers quel pays ils sont partis
pour s’y installer. Une information
jalousement gardée secrète puisque rien n’a
filtré dans la presse sur ce départ des mem-
bres de la famille du défunt colonel
Maamar Khadafi d’Algerie. 

Des membres de la famille Khadafi qui
ont trouvé refuge en Algérie suite aux
sanglants événements survenus en Libye
et qui ont eu pour conséquence la mort du
colonel Khadafi et l’effondrement de son
régime, après un règne de plus de quarante
années. 

C’est le 29 août de l’année 2011, et
alors que le régime du colonel Khadafi
vivait ses derniers instants , que  l’épouse
de Maamar Khadafi, Safia, et ses trois
enfants, Aicha, Hannibal et Mohamed, qui
étaient en fuite après la chute de la
capitaleTripoli aux mains des insurgés,
sont rentrés en Algerie  par un poste fron-
tière de l’extrême sud du pays. La fille du

défunt colonel, Aicha, a accouché quelques
jours après dans un hôpital algérien.
L’accueil par l’Algerie de la famille
Khadafi a suscité le courroux du Conseil
national de transition (CNT), qu était en
lutte contre le régime.  Les relations de
l’Algerie avec le CNT etaient tendues bien
avant l’accueil de la famille de Khadafi. 

Le CNT reprochait en effet à Alger de
soutenir le régime du colonel ce que  réfu-
taient bien évidemment avec force  les
responsables algériens. Cette tension s’est
exacerbée après l’accueil par l’Algerie des
membres de la famille Khadafi et le CNT
n’a pas cessé de réclamer des autorités
algériennes  leur extradition vers la Libye
Une demande maintes fois refusée par le
gouvernement algérien. 

“Ils sont chez nous en tant que citoyens
libyens, étant entendu qu’ils ne se livrent
à aucune hostilité ni subversion. Et c’est
un contrat que nous arrivons à faire
respecter”, avait indiqué l’ex-Premier
ministre, Ahmed Ouyahia. 

L’Algerie a toujours soutenu que l’ac-
cueil de la famille Khadafi sur son terri-
toire “obéissait à des considérations
humanitaires”. Mais il faut dire que les
Libyens n’ont pas accepté cette position et
les relations sont demeurées assez tendues.
Une tension qui est allée crescendo
chaque fois que la fille du défunt colonel,
Aicha, sortait de son mutisme en accor-
dant des entretiens ou des déclarations à
certains medias. 

Des sorties médiatiques qui embarras-
saient les autorités algériennes. «Nous
déplorons ces propos inacceptables tout
comme nous déplorons vivement le fait
que Madame Aicha Kadhafi ait enfreint,
pour la seconde fois, les règles de l’hospi-
talité qui lui est accordée, à titre humani-
taire, en Algérie», a déclaré une fois le
porte-parole du ministère des Affaires
étrangères, Amar Belani. 

C’est dire que la fille du colonel consti-
tuait un véritable casse-tête pour le gou-

vernement algérien qui a dû par la suite la
soumettre à une grande pression afin

qu’elle cesse de faire des déclarations à la
presse. K.H.

Les partis politiques traversent à
coup sûr ce qu’on peut appeler une
période creuse. Tous les grands
rendez-vous électoraux sont
désormais  consommés en
attendant une présidentielle qui
semble encore trop loin même si il
s’en est trouvé quelqu’un,
Benbitour en l’occurrence, qui a
annoncé sa candidature.
PAR BELKACEM LAOUFI 

L’ actualité  trop agitée par les mani-
festations des chômeurs du Sud,
trop remuée par les scandales ayant

frappé la compagnie nationale d’hydrocar-
bures Sonatrach, et trop chargée par les
développements au Sahel, submerge désor-
mais les partis politiques, en ne leur con-
cédant que le mauvais rôle de subir les
événements, à charge pour les plus habiles
de trouver matière à critiquer et pour les
plus coopératifs, matière à soutenir les
autorités en place. Le parti d’Amar Ghoul,
Tadjamoue Amel Al-Djazair (TAJ) s’est
manifesté ce jeudi sous les auspices écol-
ogistes à Tipaza en lançant lors d’une cam-
pagne de reboisonnement (et ce, à l'occa-
sion du 19 mars, fête de la Victoire, et de

la Journée mondiale de l'arbre) un appel à
la mobilisation de toutes les forces vives
du pays au service de l'intérêt général. «La
mobilisation de tous est essentielle pour
les projets d'intérêt général et pour con-
struire l'avenir», a déclaré Ghoul.  Quant
au Front des forces socialistes (FFS), son
premier secrétaire Ali Laskri était ce mer-
credi à Tizi-Ouzou où il avait présidé la
cérémonie d’ouverture  d’une permanence
parlementaire du FFS dans la capitale du
Djurdjura. La condamnation par la justice
des maires FFS, a fait sortir Laskri de ses

gonds. Selon lui, la lutte contre la corrup-
tion doit être généralisée à toutes les insti-
tutions et à tous les niveaux de respons-
abilité.  Le responsable du FFS juge que
la loi reste «abstraite et générale» ; il
revendique son application  «à tout le
monde, pour ne pas faire dans la politique
de deux poids, deux mesures». Laskri a
plaidé du reste pour “la constitution d’un
collectif sérieux d’avocats pour plancher
sur non seulement la gestion de l’APC de
Tizi-Ouzou, mais également sur celle de
l’ensemble des municipalités d’Algérie”.

Revenant sur la manifestation des
chômeurs du Sud, Laskri, y voient l’ex-
pression de «problèmes politiques» même
s’ils revêtent un aspect social. Pour lui il
faut «éviter de singulariser les problèmes
du Sud qui sont, à bien des égards, les
mêmes que ceux vécus par d’autres régions
du pays». En dépit des bouleversements
que connait la scène politique nationale, le
Front de libération nationale (FLN) est
toujours empêtré dans sa crise de succes-
sion de Belkhadem. 

D’après les derniers échos qui nous
sont parvenus, on en est à se préoccuper
du côté de ce parti, de la formule qu’il faut
mettre en œuvre pour élire le nouveau
secrétaire général. Alors que les uns
souhaitent un vote à bulletin secret,
d'autres veulent un consensus autour de la
personne à qui se verra confier le poste.
Abderrahmane Belayat, chargé de la ges-
tion du parti FLN, cité par l’APS, se dit
«convaincu que le nouveau secrétaire
général devra sortir de l'urne». Pour
l’heure, une seule candidature au poste de
SG du FLN a été déposée, affirme-t-on. Il
s’agit de celle d’Abdelaziz Ziari, Said
Bouhadja  ayant présenté sa candidature à
la commission des candidatures formée
lors de la dernière session du CC. 

B.L.
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Aicha, Safia et les autres
PAR SORAYA HAKIM

A icha, safia, et les autres,
c’est fini, on n’entendra
plus parler d’eux.  Oui
fini !lLa fille du leader
libyen déchu ne fera

plus de commentaires à partir de la
résidence du Sahel au Club des
pins II où elle était royalement bien
i n s t a l l é e .
L’Algérie avait
recueilli en aout
2011 la famille
Kadhafi pour des
raisons humani-
taires  après la
chute de Tripoli
aux mains des
r e b e l l e s .
Cependant la fille
unique de
M o u a m a r
Khadafi,  n’a pas
manqué de faire
des déclarations
à des chaines syriennes, qui ont
embarrassé plus d’une fois Alger
qui avait pourtant montré sa volon-
té de travailler étroitement avec les
nouvelles autorités libyennes après
avoir été par le passé très lié à l’an-
cien régime.  
Des déclarations revanchardes, à
partir du sol algérien ont bien mon-
tré qu’Aicha la fille du dictateur
déchu était loin d’être une enfant
de chœur mais un boulet que
trainait Alger. Le rapprochement
avec les autorités libyennes devait
être conditionné par un départ de

la famille Kadhafi d’Algérie . Il
restait  aux autorités algériennes
de trouver un motif pour l’expul-
sion de ses hôtes devenus encom-
brants.  Alors les ondes du « radio
trottoir » ont fait circuler la rumeur
que la famille partait tantôt  dans le
Golfe persique, tantôt au Kurdistan

ou encore
l’Egypte, la
Jordanie. Mais si
l’on en croit
Paris Match,
Aicha Kadhafi  et
les siens
voulaient se
réfugier en
Afrique du Sud.
A Alger le bruit
avait couru que
les Kadhafi
avaient quitté
l’Algérie sans
plus.  C’est vrai

qu’en matière de communication
les autorités ne détiennent pas la
palme. Il aura fallu une phrase
sybilline venant de l’ambassadeur
d’Algérie à Tripoli lors d’un entre-
tien qu’il a eu avec le ministre
libyen de la Jeunesse et du Sport
pour que les Algériens apprennent
que la famille Khadhafi s’en est
allée. Pourquoi tout ce silence
autour d’un départ qui s’est fait « il
y a longtemps » l’hospitalité
algérienne a ses limites  que la rai-
son d’Etat  impose. 

S.H.

C’est vrai qu’en matière de
communication les autorités ne

détiennent pas la palme. Il aura fallu une
phrase sybilline venant de l’ambassadeur
d’Algérie à Tripoli lors d’un entretien qu’il

a eu avec le ministre libyen de la
Jeunesse et du Sport pour que les

Algériens apprennent que la famille
Khadhafi s’en est allée. 

«

»

L’AMBASSADEUR ALGÉRIEN EN LYBIE L’A  ANNONCÉ   

La famille Khadafi a quitté l’Algerie

S O U S  L A  P L U M E

VIE PARTISANE 

Entre expectative et critique
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PAR AMAR AOUIMER

L e gouverneur de la Banque d’Algérie,
Mohamed Laksaci, a plaidé pour une plus
large utilisation du chèque et de la carte

bancaire, notamment dans les transactions
commerciales et immobilières.

"L’amélioration de la circulation fiduci-
aire en 2012 et au premier trimestre de 2013
ne doit pas occulter l’opportunité et la néces-
sité de développer davantage les instruments
de paiement scripturaux comme le chèque et
la carte bancaire", a-t-il dit lors de sa réunion
annuelle avec les directeurs de succursales et
agences de la BA.

A cet effet, "l’accent devrait être mis sur
les transactions commerciales de gros et de
demi-gros et sur les transactions immobil-
ières", a-t-il précisé.

Le système de paiement approprié ou de
télé-compensation, mis en place en 2006,
reste utilisé à seulement 10% de ses capac-
ités, a-t-il argué en insistant sur le fait qu’un
tel système "devrait normalement susciter
l’utilisation préférentielle de la monnaie
scripturale".

L’utilisation des systèmes de paiement
modernes, assure non seulement une plus
grande sécurisation financière mais joue
également un rôle important dans ce qui est
appelée "l’inclusion financière" notamment
au profit des ménages, selon lui.

Cette inclusion a été impulsée par les
dernières mesures de facilitations de l’ouver-
ture des comptes bancaires au profit des
ménages et des entreprises, a-t-il rappelé.

Dans sa communication intitulée
"Amélioration de la circulation de la mon-
naie fiduciaire en 2012 et 2013", Laksaci a,

par ailleurs, fait savoir que la Banque
d’Algérie et Algérie Poste disposaient
actuellement d’importantes encaisses de
monnaies fiduciaires (billets et pièces de
monnaies).

C’est ainsi qu’Algérie Poste détenait,
selon lui, des encaisses (disponibilités)
appréciables estimées à 50 milliards DA pour
les mois de janvier et février derniers.

Ces encaisses, adossées aux livraisons
quotidiennes de monnaie fiduciaire par la BA
"permettent à la Poste de répondre à toute
demande de retrait de sa clientèle notamment
les ménages", a assuré Laksaci.

Les sorties de monnaie fiduciaire en
forte hausse ces dernières années.

Quant aux encaisses de monnaie fiduci-
aires au niveau des succursales et agences de
la BA, elles s’élèvent à 196,9 milliards DA
au 19 mars en cours, ce qui permet de couvrir
en moyenne l’équivalent de 36 jours
ouvrables de demande au niveau national, a-
t-il informé.

Ces disponibilités, "largement dis-
séminées" à travers le territoire national,
s’ajoutent aux encaisses dont dispose la
Caisse générale de la BA qui s’élèvent, à elles
seules, à 60 milliards DA, selon le gou-
verneur.

En outre, les sorties annuelles brutes de
monnaie fiduciaire s’affichent en forte
hausse depuis 2006, avec un pic en 2012, a-
t-il encore fait remarquer.

Les sorties de la monnaie fiduciaire sont
passées de 1.633,4 milliards DA en 2010 à
1.977,8 milliards DA en 2011 et à 2.475
milliards DA en 2012.

La part de cette monnaie dans la masse
monétaire M2 (monnaie fiduciaire et dépôts
bancaires) est passée de 25% en 2010 à
25,9% en 2011 pour atteindre 26,7% à fin
2012, a rappelé  Laksaci.

Cette évolution reflète surtout "le rôle
accru de la sphère budgétaire dans l’expan-
sion des liquidités" en Algérie, a-t-il com-
menté.

Et vu les disponibilités financières et les
richesses économiques importantes dont dis-
pose l’Algérie, l’augmentation de la mon-
naie fiduciaire ne peut en aucun cas être
assimilée à une création monétaire exces-
sive, ou ce qu’on appelle la planche à billets,
selon le gouverneur.

"Parler de la planche à billets était possi-
ble dans une vielle époque mais il n’a plus de
sens dans le contexte algérien actuel", a-t-il
souligné à une question de l’APS.

La coupure de 2.000 DA
représente plus d’un quart du
montant des billets en circulation

La coupure de 2.000 DA, émise par la
Banque d’Algérie en 2011, représente plus
d’un quart du montant global des billets en
circulation, alors que celle de 1.000 DA
représente plus des deux tiers, a indiqué le
gouverneur de la Banque d’Algérie, Mohamed
Laksaci.

Le billet de 2.000 DA, émis en avril
2011, représente 26,86% du montant global
des billets en circulation à fin 2012, a
souligné Laksaci lors de la réunion annuelle
avec les directeurs de succursales et agences

de la BA, à laquelle la presse à été pour la pre-
mière fois conviée. La production de ce bil-
let, créé pour répondre à une demande haus-
sière sur la monnaie fiduciaire, s’est
accélérée en 2012, selon lui.

La part de la coupure de 1.000 DA a, quant
à elle, atteint 68,11% du montant des billets
en circulation, alors que la coupure de 500
DA n’en représente que 3%, a-t-il ajouté.

Le billet de 500 DA est appelé à prendre
une part accrue dans la circulation fiduciaire,
un agrégat monétaire qui devrait croître de
10% en 2013, selon Laksaci.

Les parts des autres coupures (100 DA et
200 DA) sont minimes.

Quant aux vieux billets de 200 DA, de la
série 1983, ils ne représentent désormais que
1,34% de la valeur de la monnaie fiduciaire
en circulation, a indiqué le gouverneur de la
Banque d’Algérie, qui a souligné que le retrait
de ces billets se poursuivait au fur et à mesure
des dépôts et versements.

La Banque centrale avait déjà expliqué que
ce retrait ne signifiait pas que le billet de 200
DA allait être retiré du circuit monétaire par
une décision de la BA, mais seulement que le
"billet qui atterrit chez la Banque ne sortira
plus".

Laksaci a par ailleurs précisé, dans une
communication intitulée "Amélioration de la
circulation de la monnaie fiduciaire en 2012
et 2013", que les sorties annuelles brutes de
cette monnaie étaient en forte hausse.

Il a ainsi préconisé le développement
d’autres instruments de paiements scrip-
turaux (chèques, cartes bancaires, virements,
etc.).

A.  A .

L'Agence nationale de
l'amélioration et du développement
du logement (AADL) entamera la
réception des souscripteurs de
l'année 2002 à partir d'avril
prochain pour l'actualisation de
leurs demandes, a indiqué le
directeur de l’agence,  Elias Benidir. 
PAR INES AMROUDE

L e nombre des souscripteurs de 2001
reçus par l'AADL pour l’actualisation
de leurs demandes de logement n’a

pas dépassé les 70% de demandeurs par jour,
ce qui permet d’accélérer l’opération et
recevoir les souscripteurs de l'année 2002 à
partir d'avril prochain, a déclaré M. Benidir
dans une déclaration à l'APS. Sur les 20.000
souscripteurs convoqués jusqu’à présent par
l’AADL, seuls 13.000 souscripteurs se sont
présentés à leurs rendez-vous, a expliqué M.
Benidir. Ainsi, le taux d’affluence moyen des
souscripteurs reçus est de 60 à 70% par jour.
"Ce taux nous laisse croire qu’aux moins
30% des premiers souscripteurs du pro-
gramme AADL ont pu régler leurs problèmes
de logement, par l'aide de l'Etat ou par
d'autres moyens, durant les douze dernières
années", a estimé le directeur. "Même si nous
avons enregistré plus de 300 désistements,
le reste des souscripteurs absents ne se sont
pas manifestés, probablement, parce qu’ils
ne trouvent aucun intérêt à se présenter à l'a-
gence", a-t-il ajouté. Le nombre "important"
des absents a poussé l’agence à augmenter
ses capacités d'accueil, passant de 400 à 600
souscripteurs par jour, selon le DG de l'a-
gence qui compte encore augmenter les
capacités d'accueil pour atteindre 800
souscripteurs/jour. 

Quelque 32.000 souscripteurs
inscrits pour le programme de 2002

Pour ce faire, l’AADL a loué de l’APC de
Bir Mourad Rais une salle près du siège cen-
tral de l'agence qui s’ajoutera aux chapiteaux
déjà installés pour accueillir les souscrip-
teurs convoqués. 

Selon le directeur de l'AADL, le nombre
des souscripteurs de 2002 concernés par
cette opération avoisine les 32.000 person-
nes, alors qu’il dépassait les 60.000 en
2001. 

M. Benidir s'est félicité de la "bonne"
organisation de l'opération, en dépit de
quelques difficultés relatives à la réception
des convocations. 

"L'opération se déroule bien (...) nous
n'avons pas enregistré de problèmes, à l'ex-
ception de celui du changement d'adresses
pour lequel une équipe a été chargée pour le
prendre en charge de manière efficace", a-t-il
déclaré. 

Toutefois, le premier responsable de
l’AADL a souligné qu'un dernier avis sera
publié par voie de presse avant la clôture de

l'opération d'actualisation des dossiers, pour
inviter les souscripteurs n’ayant pas reçu de
convocation à se présenter à l'agence. 

Selon lui, cette opération sera achevée au
plus tard en juillet prochain, mais les
souscripteurs ne seront convoqués pour
payer la première tranche du prix du loge-
ment qu'une fois le traitement de leur
dossiers achevé. 

A cet égard, M. Benidir a précisé que la
moitié de dossiers reçus jusqu'à présent par
l'AADL sont passés par le fichier national. 

Ce fichier permet d'identifier les deman-
deurs de logements à l'échelle nationale et
contient également les banques de données
qui renferment les listes des bénéficiaires de
la Caisse nationale de logements (CNL), les
Offices de promotion et de gestion immobil-
ière (OPGI), la Caisse nationale d'épargne et
de prévoyance (CNEP), les entreprises de
promotion du logement familial (EPLF) et
autres. 

Cependant, le prix du logement ne sera
fixé qu'après le démarrage des chantiers de
construction, qui seront lancés prochaine-

ment, probablement, au cours du mois d'avril
prochain, a-t-il dit. 

Concernant les nouveaux dossiers, le
directeur a précisé que la date de début de
réception des nouvelles demandes de loge-
ments n'a pas encore été fixée, vu que "cela
ne dépendra pas seulement de l'achèvement
de l'opération de l'actualisation des anciens
dossiers, mais de plusieurs autres facteurs
organisationnels", a-t-il dit 

Concernant les entreprises de réalisation,
l'AADL a préféré attribuer de gré à gré le
marché de construction des premiers sites
aux entreprises chinoises déjà présentes en
Algérie. 

"Nous sommes tenus de lancer les pre-
miers chantiers dans les plus brefs délais.
Les entreprises mixtes récemment créées ne
seront pas prêtes, ce qui nous a poussé à
recourir aux entreprises chinoises qui ont
déjà acquis une expérience appréciable en
Algérie", a-t-il expliqué. 

Il est à rappeler que 11 sociétés mixtes
ont été créées durant les derniers mois avec
des partenaires portugais, italiens et espag-
noles pour contribuer à la réalisation des dif-
férents programmes de logements publics,
notamment le programme AADL qui vise à
construire près de 230.000 logements de
type location-vente. 

Les nouvelles constructions AADL seront
réalisées suivant les normes fixées par un
nouveau cahier des charges paru dans le jour-
nal officiel de janvier dernier. 

"Même si il n’a pas modifié les surfaces
de logements de type location-vente, ce
cahier des charges a introduit de nouvelles
prescriptions techniques pour améliorer la
qualité architecturale et urbanistique", a-t-il
indiqué.
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AGENCE NATIONALE DE L’AMÉLIORATION ET DU DEVELOPPEMENT DU LOGEMENT

Les souscripteurs de 2002 seront convoqués
à partir d'avril prochain

LA BANQUE D’ALGÉRIE APPELLE À UNE PLUS LARGE UTILISATION DU CHÈQUE ET DE LA CARTE BANCAIRE

Les transactions commerciales de gros 
et immobilières concernées

Logement AADL, le rêve des classes moyennes. 
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L e ministre des Travaux publics, Amar
Ghoul, a révélé que le projet l’au-
toroute des Hauts-Plateaux, une

infrastructure autoroutière qui s’étendra de
Tébessa à Nâama sur 1.300 km sera lancée
en travaux avant fin juin prochain. Selon
le ministre, les études techniques détaillées
du projet ont été achevées, le cahier des
charges est en préparation, les travaux
devront être lancés au cours du premier
semestre. Le ministre n’apas avancé de
chiffres concernant le coût de ce nouveau
projet routier, mais a tenu à souligner que
les entreprises nationales, publiques ou
privées, auront la priorité pour le réaliser.  

Cependant, dans un passé récent, Ghoul
avait affirmé que l’autoroute des Hauts-
Plateaux devrait coûter moins que le pro-

jet d’autoroute Est-Ouest qui a nécessité
un montant équivalent à 11 milliards de
dollars. "Le recours aux entreprises
étrangères dans la réalisation des projets du
secteur ne se fait que lorsqu’il s’agit de
projets complexes qui requièrent l’utilisa-
tion de techniques non maîtrisées jusque-là
par les entreprises nationales", a encore
indiqué M. Ghoul. 

Dans le cadre de ce genre de projets, des
entreprises nationales sont associées aux
sociétés étrangères dans le cadre de groupe-
ments pour acquérir la maîtrise de la qual-
ité, des coûts et des délais de réalisation,
selon le ministre. 

Il a précisé que ce nouveau projet s’in-
scrit dans le cadre du schéma directeur
routier et autoroutier à l’horizon 2030 qui,
a-t-il précisé, vise à prendre en charge le
réseau routier national en prenant en con-

sidération le développement économique
des différentes régions du pays et les pop-
ulations. Soulignant l’importance de l’au-
toroute des Hauts-Plateaux sur le plan
socio-économique, M. Ghoul a indiqué
qu’une fois opérationnelle, elle sera un
trait d’union entre le nord et le sud du pays
et entre l’Est et l’Ouest. Scindée en trois
tronçons, Est (220 km), Centre (495 km)
et Ouest (305 km), cette autoroute qui tra-
verse 12 wilayas du pays sera reliée à l’au-
toroute Est-Ouest ainsi qu’à plusieurs axes
routiers importants à travers de nom-
breuses pénétrantes. Cette autoroute va
aussi desservir plusieurs centres urbains
comme Sidi Bel-Abbès, Saïda, Tiaret,
Djelfa, Aïn Oussera, Bou Saâda, M'sila,
Biskra, Batna, Oum El-Bouaghi,
Khenchela et Tébessa. 

R .  N .

Le ministre de l’Intérieur et
des Collectivités Locales,
Daho Ould Kablia, a fait des
révélations de taille sur les
questions brûlantes telles que
l’attaque terroriste de
Tinguentourine, l’affaire
Sonatrach et surtout il a
abordé le sort, toujours dans
l’incertitude totale, des deux
chefs terroristes Abou Zeid et
Mokhtar Belmokhtar, donnés
pour morts par le président et
l’armée tchadienne.  

PAR SADEK BELHOCINE 

D
aho Ould Kablia a parlé à par-
tir des Emirats arabes unis où
il se trouvait en visite de tra-
vail, depuis lundi. Il s’est con-
fié à la chaîne satellitaire, El-

Arabya, et lors d’une rencontre avec la
communauté algérienne établie dans cet
Etat du Golfe arabe. Au plan interne, le
ministre de l’Intérieur et des Collectivités
locales ne nous fixe pas davantage sur le
timing de la révision de la Constitution. Il
explique simplement, sans donner le
moindre détail, que « les comités chargés
de préparer le dossier travaillent encore ».
Cependant il promet qu’il y aura du nou-
veau d’ici à la fin de l’année. « On s'attend
à dégager les aspects de l'amendement con-
stitutionnel d'ici la fin 2013 », a-t-il
promis.

Concernant Abou Zeid et Belmokhtar,
le ministre affirme que l’Algérie n’a reçu
aucune demande de la part de la France, du
Mali ou du Tchad pour aider à l’identifica-
tion des corps des deux terroristes d’Al-
Qaïda au Maghreb islamique (Aqmi),
Mokhtar Belmokhtar et Abou Zeid, pré-
sumés morts lors de combats dans le nord
du Mali. « Les armées françaises, mali-
enne ou tchadienne n’ont pas sollicité
l’Algérie pour identifier les corps de ces
deux hommes », a précisé Ould Kablia. À
l’heure actuelle, aucun pays n’a confirmé
la neutralisation des deux chefs terroristes
en l’absence d’analyses ADN précises. Le

ministre a occulté le fait que la mort des
deux hauts responsable de Al-Qaïda pour le
Maghreb islamique (Aqmi) a été annoncé
par le  président tchadien Idriss Deby,
reprises par ses troupes dans le courant du
mois de février dernier, alors que des infor-
mations rapportées par plusieurs médias
certifient qu’Alger aurait reçu des échantil-
lons ADN pour aider à l’identification de
Belmokhtar et d’Abou Zeid. Interrogé sur
l’attaque terroriste perpétrée par un groupe
armé le 16 janvier dernier contre le com-
plexe gazier de Tiguentourine, au cours de
laquelle dix travailleurs de l’entreprise
japonaise JGC ont été tués lors de l’at-
taque du site revendiquée par l’Algérien
Mokhtar Belmokhtar, Daho Ould Kablia a
révélé qu’un haut responsable japonais
avait proposé au gouvernement algérien
un « chèque à blanc » pour obtenir la
libération des otages japonais retenus par
les ravisseurs. Cependant, cette proposi-
tion a essuyé un refus catégorique de la
part du gouvernement algérien qui estime
que « le paiement de rançons est inaccept-
able quelles que soient les circonstances
». Le ministre a également révélé qu’« un
ancien officier des forces spéciales
françaises a été tué dans l'opération mili-
taire, et était parmi les otages », expli-
quant que « le ministre français de
l'Intérieur, Manuel Valls, lorsqu’il a
téléphoné pour poser des questions sur l'é-

tat des ressortissants français s’est rendu
compte que l’officier n'avait pas révélé son
identité aux autorités algériennes ». Daho
Ould Kablia a aussi critiqué « l'ambiguïté
de l'attitude des compagnies pétrolières qui
refusent de façon catégorique que les
autorités algériennes supervisent la protec-
tion de ces entreprises » et maintient que
l'attaque d’In Amenas a été organisée par
Mokhtar Belmokhtar et préparée deux
mois avant l’intervention française au nord
du Mali. Il considère que « Belmokhtar
avait toujours pris l’Algérie pour cible »,
et indique que le groupe dit « les
Signataires avec leur sang » est composé
d’éléments de nationalités tunisienne,
libyenne, égyptienne, nigérianne et cana-
dienne. Évoquant les enquêtes de corrup-
tion à Sonatrach, le ministre de l’Intérieur
a démenti le retour de Chakib Khelil en
Algérie. « Je vous informe que Chakib
Khelil n'est pas rentré en Algérie »,
démentant ainsi les écrits de presse sur sa
« venue » à Oran. Selon Ould Kablia, «
les enquêtes sur l’affaire de Sonatrach sont
en cours », précisant cependant qu’il est «
pour nous difficile d'accuser une personne
ou un fonctionnaire en l'absence de
preuves convaincantes et sûres ». 

Assassinat de Chokri Belaïd :

«  L’Algérie n’a pas arrêté l’assassin

recherché pour avoir à le remettre » a pré-
cisé le ministre de l’Intérieur au cours de
son intervention à El-Arabya, démentant
les informations rapportées par le journal
tunisien Al Chourouk, selon lesquelles
l’Algérie aurait remis l’assassin de l’op-
posant tunisien, Chokri Belaïd, aux
autorités tunisiennes. Il a affirmé que «
l’Algérie n’a aucune relation avec cette
affaire », précisant qu’« elle n’a pas arrêté
l’assassin recherché pour avoir à le remet-
tre », soulignant que « les autorités tunisi-
ennes ont dévoilé les identités des tueurs
de Belaid. Elles les connaissent, un par un,
et savent où ils habitent ». Pour rappel, le
journal tunisien, avait affirmé, dans son
édition du dimanche 10 mars, que les
forces de sécurité algérienne ont réussi à
arrêter Kamel Guadhguathi, l’assassin
identifié de Chokri Belaid, et l’ont remise
aux autorités tunisiennes il y a de cela six
jours. Une information qu’avait d’ailleurs
déjà démentie le porte-parole du ministère
de l’Intérieur tunisien. Le 6 février 2013,
vers 7h30 du matin, l’opposant tunisien
Chokri Belaïd est assassiné par balles à
bout portant alors qu'il sortait de son
domicile à Tunis. Vingt jours plus tard,
mardi 26 février, le ministre de l'Intérieur,
Ali Laarayedh, annonce en conférence de
presse que l'assassin présumé du secrétaire
général d'Al Watad a été identifié mais qu'il
est toujours en fuite. Quatre personnes
soupçonnées d'être ses complices, proches
de la mouvance salafiste, ont en outre été
arrêtées. « Le tueur a été identifié et il est
pourchassé, a déclaré Ali Laarayedh. Les
quatre autres suspects ont été arrêtés. Ils
appartiennent à un courant religieux radi-
cal », a-t-il ajouté, évoquant « ce qu'on
appelle la mouvance salafiste ». Selon Ali
Laarayedh, les quatre personnes soupçon-
nées de complicité « ont surveillé la vic-
time pendant quelques temps et le jour du
crime, l'un des suspects a avoué avoir
accompagné le tueur ». Le ministre de
l’Intérieur a également révélé certains
évènements qui se sont déroulés lors de la
« révolution » libyenne. Il explique que
« l'Algérie n'a pas défendu Kadhafi, mais a
traité avec l'État libyen ». Et quand la
révolution a éclaté, il a cherché person-
nellement à recevoir les dirigeants de la
révolution libyenne, « tels que Cheikh
Ali Selabi, pour qui il est intervenu per-
sonnellement pour rencontrer le président
Bouteflika. » S .  B .
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ATTAQUE DE IN-AMENAS, ABOU ZEID, BELMOKHTAR, AFFAIRE SONATRACH ET RÉVISION DE LA CONSTITUTION

Les révélations de Daho Ould-Kablia 

TRAVAUX PUBLICS

L’autoroute des Hauts-Plateaux lancée
avant fin juin prochain 

TRANSPORT AÉRIEN
Air Algérie lance des

vols en promotion

La compagnie aérienne
nationale Air Algérie a annon-
cé jeudi le lancement d'une
promotion de 50% de réduc-
tion sur ses vols au départ des
principales villes du Grand-
Sud algérien vers les villes du
Nord. Les villes de départ con-
cernées sont Tamanrasset,
Illizi, Djanet, Timimoune,
Adrar, Tindouf, Bechar,
Ouargla, Ghardaia et In Salah à
destination d'Alger,
Constantine et Oran, indique-t-
on de même source. Cette pro-
motion est valable du 24 mars
au 15 avril prochains pour des
voyages allant jusqu'au 26
octobre 2013, précise la com-
pagnie. 

APS 
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L es délestages auxquels a recouru en
2012 le groupe Sonelgaz, notam-
ment dans le sud-est du pays et qui
étaient à l’origine d’une vague de

protestations dans cette région, "ne se
reproduiront pas cet été grâce à ces nou-
velles capacités qui représentent", selon
M. Yousfi, une évolution de 20% en ter-
mes de production par rapport à l’année
précédente. 

Le retard enregistré en 2012 dans la
mise en service de deux lignes névral-
giques de très haute tension Msila-Barika
et Aïn Djasser-Barika a mis en difficulté
l’approvisionnement de toute cette région
contraignant l’Opérateur système à mettre
en œuvre un délestage volontaire "tournant
et maîtrisé" pour éviter un black-out de
toute la région sud-est du pays notamment
à Biskra, El Oued et Touggourt. 

M. Yousfi a reconnu effectivement
devant les parlementaires qui l’ont inter-
pellé sur ce problème que ces trois wilayas
ont connu des difficultés d’alimentation
durant l’été passé, dues essentiellement à
un déséquilibre entre l’offre et la demande. 

Il a annoncé dans la foulée un pro-
gramme de réalisation de 12.000 MW d’ici
à 2017, dont les travaux démarreront cette
année. Chaque 1.000 MW coûtera un mil-
liard de dollars d’investissement, selon lui. 

Le ministre n’a pas manqué au cours de
son passage à l’APN d’évoquer les con-
traintes de son secteur à assurer une distri-
bution adéquate de l’électricité dans toutes
les régions du pays en raison de la
demande croissante durant les périodes de
pic de consommation. 

Il a précisé que les coupures répétitives
de l’électricité enregistrées en 2012 sont le
résultat d’une demande qui a progressé de
18% par rapport à 2011. En dépit de la
mise en service de 2.000 MW entre 2009

et 2011, le déséquilibre entre l’offre et la
demande de l’électricité n’a pas été atténué,
relève-t-il. 

Les problèmes d’opposition par les par-
ticuliers au passage des lignes électriques

sur leurs terrains et les difficultés d’accès
aux assiettes foncières, même petites,
pour l’installation des postes transforma-
teurs ont freiné les programmes de distri-
bution et de transport de l’électricité, a

expliqué le ministre. 
Le programme arrêté par le secteur de

l’énergie prévoit l’installation de 6.000
postes transformateurs. 

I .  A .  

DISTRIBUTION DE L’ÉLECTRICITÉ

Yousfi promet un été 2013 sans délestage 

D es armes artisanales ont été saisies
à Ouled Sellam (Batna), après la
découverte par les éléments de la

brigade de recherches de la Gendarmerie
nationale d’un atelier clandestin servant à
leur réparation,  a indiqué, hier, ce corps
constitué. 

Selon cette source, l’opération s’est
déroulée dans la matinée de jeudi après que

la Gendarmerie nationale eut reçu des
informations quant à l’existence de cet
atelier aménagé au domicile d’un homme
âgé de 43 ans. Lors d’une perquisition, les
gendarmes ont arrêté cet individu et saisi
trois fusils de chasse artisanaux avec leurs
accessoires, un pistolet automatique de
fabrication allemande et un stock de muni-
tions. L’opération menée par les membres

de la brigade d’investigation de la
Gendarmerie nationale a également per-
mis, selon la même source, la saisie des
équipements d’un atelier de soudure. Le
mis en cause sera présenté devant la justice
"dans les prochains jours", dès la finalisa-
tion de l’enquête qui se poursuit pour con-
naître les tenants et les aboutissants dans
cette affaire, a-t-on encore précisé. 

OULED SELLAM, BATNA 

Saisie d’ armes artisanales  

TLEMCEN
Saisie de plus

de 7 qx de résine
de cannabis

Les éléments du service région-
al de lutte contre les stupéfiants
de la Sûreté de la daïra de
Maghnia à Tlemcen ont saisi
723 kilogrammes de résine de
cannabis (kif traité) dans la
zone frontalière de Sidi
Boudjenan (commune de
Souani), a-t-on appris jeudi de
source sécuritaire. 
Agissant sur informations, les
policiers ont tendu, mercredi
soir, une souricière qui a abouti
à l’interception d’un véhicule,
transportant 28 ballots con-
tenant la drogue. Le conduc-
teur du véhicule, profitant de
l’obscurité, a réussi à s’enfuir,
abandonnant le véhicule à bord
duquel se trouvait "la marchan-
dise" prohibée. Une enquête a
été ouverte pour identifier le
conducteur, les ramifications
de son réseau et la destination
finale de la drogue, a ajouté la
même source.

APS 

Youcef Yousfi.

Le ministre de l’Energie et des Mines,  Youcef Yousfi, a promis jeudi à l’Assemblée populaire nationale (APN) un été sans
délestage d’électricité à la faveur de la mise en production de 2.800 MW supplémentaires qui devraient couvrir la demande

grandissante en cette énergie.

L e complexe gazier de Tiguentourine,
qui a fait l'objet d'une attaque terror-
iste en janvier dernier, reprendra sa

production à pleines capacités avant la fin
de l’année, a annoncé jeudi le ministre de
l’Energie et des Mines, Youcef Yousfi. 

La production "du deuxième train du
complexe reprendra le mois prochain, alors
que celle du troisième train est prévue
avant la fin de l’année", a déclaré M.
Yousfi à la presse en marge d’une séance
de questions orales à l’Assemblée popu-
laire nationale. 

Le ministre a fait savoir par ailleurs que
Sonatrach et ses partenaires (BP et Statoil)
sont en train d'évaluer les préjudices de
cette attaque, s'abstenant à fournir une
évaluation chiffrée des dégâts occasionnés
au complexe gazier. Le complexe qui
assure 12% de la production algérienne de
gaz, soit 9 milliards de m3, a repris sa pro-
duction partiellement en février dernier
avec la mise en marche du premier train
d’une capacité de 3 milliards de m3. "C'est
une reprise partielle de la production du
complexe puisque nous avons mis depuis
deux jours le train no 1 en marche, donc

nous bénéficierons d'une production de 3
milliards de m3 par an", avait indiqué le P.-
dg de Sonatrach, Abdelhamid Zerguine, à
l'occasion de la célébration du 24 février,
date de la nationalisation des hydrocarbu-
res. Le site gazier de Tiguentourine, géré
conjointement par Sonatrach, le britan-
nique BP et le norvégien Statoil, a été
attaqué le 16 janvier dernier par un groupe

d'une trentaine de terroristes qui avait pris
en otage les travailleurs algériens et
étrangers du site.  

Au total, 37 otages, dont un Algérien,
avaient été tués lors de cette attaque, alors
que 29 terroristes avaient été abattus et
trois autres arrêtés suite à l'intervention
des services de sécurité. 

I .  A .  

COMPLEXE GAZIER DE TIGUENTOURINE

Reprise pleine avant la fin de l’année 



L’esplanade du Palais des
expositions de la Société
algérienne des foires et

exportations (Safex) et les
différents pavillons abritant les

53 exposants et
concessionnaires automobiles

ont été littéralement pris
d’assaut jeudi, dès la matinée,

alors que l’affluence des
visiteurs a attient son

paroxysme au cours de
l’après-midi.

PAR AMAR AOUIMER

E
n effet, des milliers d’hommes,
de femmes et d’enfants ont indis-
tinctement sillonné les stands
des nombreuses marques auto-
mobiles, européennes, améri-

caines et asiatiques durant cette journée
printanière.

Nombreux sont les visiteurs qui étaient
très intéressés par l’achat de véhicules
neufs dont certains croyaient encore à la
formule de vente en espèces sur place en
prenant le soin d’amener les montants
d’argent pour le règlement de la facture.

D’autres sont, tout simplement, venus
pour découvrir les dernières nouveautés et
les innovations techniques, tant les con-

sommateurs algériens sont avides de con-
naître les avancées  de la technologie auto-
mobile. Comme l’a souligné le directeur
de la promotion et de la coopération de la
Safex, Mouloud Slimani, « la vente cash
est strictement interdite durant ces onze
jours du salon. Les acheteurs doivent pass-
er par le canal des banques pour l’achat et
l’acquisition des véhicules ». Cela perme-
ttra de mieux cerner la traçabilité des trans-

actions commerciales et les paiements des
véhicules par les clients afin de prévenir
les malversations et l’utilisation de l’ar-
gent sale. En fait, l’automobile est dev-
enue un véritable phénomène de société,
affirme un expert spécialiste de la sociolo-
gie urbaine, précisant que « les véhicules
automobiles investissent et envahissent
littéralement les villes et les villages
d’Algérie au point où il est devenu très dif-

ficile de circuler, sachant que durant les
heures de pointe, les autoroutes et les
routes sont quasiment bloquées à cause de
la dense et compacte circulation ».

A titre d’exemple, les bretelles et les
accès menant au Palais des expositions
dans les deux sens Alger-Boumerdès et
Boumerdès-Alger, étaient carrément
paralysés jeudi après-midi où l’on pouvait
observer des bouchons et des embouteil-
lages impressionnants.

Le projet de tunnel place du 1er Mai-
Dely Ibrahim a pour objet essentiel de
désengorger la circulation en ce sens que
les artères de Chevalley, Beni Messous et
Dely Ibrahim, donnent parfois le vertige
en voyant l’encombrement tout le long de
la journée. Les organisateurs de cette man-
ifestation économique et commerciale, la
deuxième après la Foire internationale
d’Alger en termes d’affluence de visiteurs,
estiment que plus de 500 000 personnes
sont attendues lors de ce salon qui dure
jusqu’au 29 de ce mois. Les consomma-
teurs algériens pourront, dans une année,
acheter le véhicule Symbol ‘’made in
Algeria’’ puisque les travaux de construc-
tion de l’usine Renault Algérie seront
entamés en septembre 2013, selon Jean-
Chrsitophe Krugler, responsable au niveau
du constructeur automobile français
Renault.  Le premier véhicule qui sera fab-
riqué à l’usine de Oued Tlelat est prévu en
novembre 2014 et plus de 25 000 voitures
y seront produites annuellement.

L’usine Renault Algérie générera des
centaines d’emplois et réalisera des joint
venture et des contrats de partenariat avec
des dizaines de sociétés algériennes de
sous-traitance. A .  A .
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DES DIZAINES DE MILLIERS DE VISITEURS AU PALAIS DES EXPOSITIONS DE LA SAFEX

Les consommateurs algériens pris
de la fièvre “automobile” 

LA WILAYA D’ILLIZI BÉNÉFICIERA DE PLUSIEURS PROJETS ET INFRASTRUCTURES ÉNERGÉTIQUES

Une raffinerie de pétrole d’une capacité de 2 millions de tonnes
PAR RIAD EL HADI

L e ministre de l’Energie et des Mines,
Youcef Yousfi, a annoncé que la
wilaya d’Illizi bénéficiera de

plusieurs projets et infrastructures énergé-
tiques pour l’amélioration des conditions
de vie des populations, notamment dans
les agglomérations éloignées.

Au cours d’une séance plénière de
l’Assemblée populaire nationale (APN)
consacrée aux questions orales, Le min-
istre a indiqué qu’il s’agissait de la réalisa-
tion d’une raffinerie de pétrole d’une capac-
ité de raffinage de 2 millions de tonnes/an
dans la région d’Essath, et l’extension du
gazoduc reliant Illizi à Djanet sur une dis-
tance de 420 km.

Il a annoncé également l’implantation
d’une centrale électrique fonctionnant à
l’énergie solaire dont l’entrée en service est

prévue en 2014 dans le cadre d’un pro-
gramme de réalisation de plusieurs projets
d’énergie solaire et éolienne d’une capacité
de 500 mégawats intéressant les wilayas
d’Adrar, Ghardaia, Béchar,  Tindouf,
Tamanrasset, El-Oued et Illizi.

Certains de ces projets sont en cours de
réalisation, alors que pour les autres pro-
jets les travaux débuteront prochainement.

Ces projets sont "de nature à améliorer
la qualité du service public et de couvrir la
wilaya en énergie, et d’assurer à la région
un développement économique et social,
notamment en termes de création de postes
d’emploi", a ajouté le ministre.

Yousfi a rappelé que 10 agglomérations
de la wilaya ont bénéficié de l’électricité
solaire dans le cadre d’un projet global
visant à généraliser l’utilisation des éner-
gies nouvelles, notamment dans les

régions isolées. La wilaya a également
bénéficié de plusieurs programmes dans le
cadre de l’amélioration de l’approvision-
nement en gaz naturel à travers le raccorde-
ment de quelques 8800 logements situés
dans les communes d’Illizi, In-Amenas et
Djanet, a souligné le ministre, qui a pré-
cisé que le taux de raccordement de gaz a
dépassé 50% , alors que la moyenne
nationale a atteint 47%. Dans ce sillage,
Yousfi a indiqué que le programme quin-
quennal 2010-2014 spécial à Illizi prévoit
le raccordement au réseau de gaz de ville
avant fin 2013 de 3.000 logements situés
dans les trois communes restantes, à
savoir Dabdab, Bordj Omar Idriss et Bordj
El-Haouas. S’agissant de l’approvision-
nement de la wilaya en carburants, Yousfi
a annoncé que 4 stations-services seront
réalisées durant cette année. R.  E .

SECTEUR DE L’ÉLECTRONIQUE

Guenaizia examine avec des responsables 
allemands un projet de partenariat

L ’ état de développement du parte-
nariat algéro-allemand dans le
secteur de l’électronique a été au

menu des entretiens du ministre délégué
auprès du ministre de la Défense nationale,
Abdelmalek Guenaizia, avec une déléga-
tion allemande, indique un communiqué
du ministère de la Défense nationale
(MDN). La délégation allemande est
dirigée par Christian Scherer, directeur
exécutif pour les opérations interna-
tionales de Eads/Deutschland, accompagné

de son vice-directeur et du directeur général
de la société algéro-allemande
(Scafse.Spa), pour la production de sys-
tèmes électroniques, précise le commu-
niqué. La société commune algéro-alle-
mande pour la fabrication de systèmes
électroniques est issue du partenariat entre
l’Etablissement de la plate-forme de sys-
tèmes électroniques (EPIC-PSE) relevant
du MDN et l’EPE/Alfatron relevant du
ministère de l’Industrie, de la PME et de la
Promotion de l’investissement, d’une

part, et du consortium allemand composé
des sociétés Rohde&Schwarz, Carl Zeiss
et Eads/Deutschland (chef de file), d’autre
part, conformément aux dispositions de la
loi de finances complémentaire (LFC)
2009, ajoute la même source.

Un point de situation a été établi en
matière d’investissement de la société
mixte et des orientations ont été données
pour le respect des délais de mise en œuvre
de la production en fin d’année 2013, pré-
cise-t-on. R.  E .

FOIRE INTERNATIONALE DU CAIRE
L’Algérie participe avec 9

entreprises
L'Algérie participe à la 46ème Foire interna-
tionale du Caire ouverte mercredi avec 9
entreprises publiques et privées spécial-
isées dans les industries agro-alimentaires,
pharmaceutiques et du tabac. 
Le responsable du stand algérien, M.
Mustapha Kartous, a déclaré, à ce propos,
que le transport et l'exposition des produits
de ces entreprises ont été pris en charge
par le ministère du Commerce qui s'occupe
également de la promotion des produits et
des contacts avec les opérateurs étrangers
participant à l'exposition et les patrons
d'entreprises à travers un guichet unique
de l'information commerciale relevant de la
Société algérienne des foires et exporta-
tions (SAFEX) et supervisé par des fonc-
tionnaires de la société et des représen-
tants du ministère du Commerce. Il a
indiqué par ailleurs que la SAFEX avait
adressé à plusieurs entreprises des deman-
des pour la représenter à la 46ème Foire du
Caire, ajoutant que neufs (9) entreprises
seulement avaient répondu à la demande
dont, la société Nouvelle conserverie
d'Algérie (NCA Rouïba), l'entreprise
publique de fabrication de produits para
pharmaceutiques et d'hygiène corporelle
(SOCOTHYD), la Société nationale des
tabacs et allumettes (SNTA) et six entrepris-
es spécialisées dans la fabrications de
pâtes, fromages et huiles alimentaires. M.
Kartous a précisé que les produis ayant le
plus attiré les visiteurs du stand Algérie au
premier jour de l'exposition sont les huiles
alimentaires, les jus et les pâtes.
S'agissant des résultats de la dernière Foire
du Caire, le même responsable a indiqué
que la SAFEX n'avait pas d'informations
précises concernant les contacts qu'au-
raient signé les sociétés qui avaient
représenté l'Algérie avec les opérateurs
étrangers après la fin de l'exposition.
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BEJAIA, FÊTE DE L’EAU 

Toudja célèbre la 4e édition

PAR BOUZIANE MEHDI 

D evenu désormais incontournable,
cet événement suscite autant
d’intérêt chez les citoyens que chez

les spécialistes. A chaque fois, au delà des
rites cérémoniaux habituels prévalant dans
ce type de manifestation, l’occasion est
saisie pour ébaucher des thèmes de débat
d’intérêt général mais aussi des projets
d'ordre économique ou scientifique. Avec
en toile de fond, la quête ou l’identification
de projets, à même d’asseoir une stratégie
pilote, inhérente au développement de
l’écotourisme, la nouvelle édition va se
focaliser sur la relation entre l’eau et
l'environnement, selon les organisateurs
de cette manifestation. 

Située en montagne, en pleine zone
rurale, la région de Toudja offre, en effet,
tous les atouts pour constituer une
attraction touristique phare, souligne
l’APS. "Cette région renferme une
immense forêt, jouit de toutes les vertus
que lui offre sa localisation dans une nature
d’une beauté à couper le souffle et recèle de

plus un patrimoine historique et
archéologique rare", plaide, dans ce sens, le
professeur Aïssani, président de
l’association universitaire Géhimab,
initiatrice du musée de l’eau s’y trouvant
et engagée pleinement dans la
concrétisation de cet objectif.  En effet,
Toudja, qui est située à 30 km au nord-
ouest de Béjaïa, a le pied dans la montagne
et l’œil rivé sur la mer, avec des paysages
suspendus entre ciel et terre, d’un charme
à ravir, particulièrement sur son flanc
balnéaire. "Un véritable paradis qui, au
printemps, offre au peintre une multitude
d’inspirations", rapportera dans sa
description, au détour d’une visite sur les
lieux en 1899, Louis de Habsbourg,
archiduc d’Autriche, dans son livre
Bougie, la perle de l’Afrique du Nord,
entièrement tombé sous le charme. 

Haut lieu de résistance durant la Guerre
de libération nationale, elle constitue
également un concentré d’histoire, ayant
profité ou subi, d’une façon ou d’une
autre, sa proximité avec Béjaïa, depuis
l’époque romaine, précise l’APS, ajoutant

que Béjaïa, alors, était une simple
garnison mais qui devait se transformer en
colonie après avoir reçu les équipements
d’une ville moderne, notamment son
réseau d’alimentation en eau potable. En
l’an 145 de l'ère chrétienne, Nonius Datus
a dû y concevoir un projet grandiose, en
mettant en œuvre un aqueduc, entre Toudja
et Béjaïa, à travers les montagnes et qui,
encore à ce jour, constitue une attraction
technique et technologique. La création
d’un musée de l’eau, au cœur de la ville,
sur le site des anciens entrepôts du Souk-
el-fellah local, n’en est, au demeurant,
qu’une façon de préserver ou de réhabiliter
ce passé et de le mettre au service du
développement local. 

Unique en Afrique, le musée est un lieu
original en mesure de donner également
des initiatives toutes aussi originales pour
le développement d’une économie
touristique porteuse, mais aussi soucieuse
de la préservation de l’environnement. 

La célébration de la fête de l'eau peut,
conclut l’APS, en constituer un moment
de réflexion. B . M .

CHLEF, JOURNÉE D'INFORMATION 

Remplacement des chalets par des constructions en dur 
U ne Journée d'information, organisée

lundi dernier à Chlef, a été
consacrée à l'explication des

procédures administratives destinées à
permettre aux occupants des chalets de
régulariser leur situation et de bénéficier de
l'aide de l'Etat pour remplacer leurs
habitations en dur.  

S'inscrivant dans le cadre de
l'application de l'instruction
interministérielle du 14 novembre 2012,
relative à l'octroi de l'aide de l'Etat pour le
remplacement des chalets érigés suite au
séisme de 1980, cette rencontre a pour
objectif, selon les organisateurs, d'éclairer
davantage les occupants de ces chalets sur
la démarche à suivre pour la régularisation
de la situation administrative de leur

habitation dans le cas des occupants non
initiaux et des conditions d'éligibilité
requises pour bénéficier de l'aide de l'Etat,
relevée à titre exceptionnel, a rappelé le
wali, à 1,28 million de dinars pour la
wilaya de Chlef. Ce relèvement a été rendu
nécessaire, a observé le wali, du fait que
Chlef est située dans une zone sismique
qui exige, en conséquence, des techniques
de construction parasismique et un suivi
par des bureaux d'étude et de l'organisme de
contrôle technique de la construction
(CTC) dans le but évident d'assurer la
sécurité des habitants au cas d'une
nouvelle catastrophe sismique. 

L'aide en question est octroyée par
étape et suivant l'avancement des travaux,
ont expliqué les responsables du secteur de

l'habitat, de la construction et celui de la
Cnep, qui estiment le nombre de chalets
au niveau de la wilaya à 18.216. 

Selon un bilan de la Direction du
logement et des équipements publics
(Dlep), présenté lors de cette rencontre,
pas moins de 2.036 décisions ont été
établies sur les 2.247 dossiers déposés. 

En 2008, plusieurs décisions avaient
été prises par le gouvernement au profit
des occupants des logements en
préfabriqué dans la wilaya de Chlef. 

Parmi celles-ci figure, notamment,
l'application du prix de cession des biens
de l'Etat en vigueur dans les années 1980
et le maintien, sur place, des occupants au
lieu de leur déplacement dans les
logements sociaux. A P S

TISSEMSILT, COMMUNE DE THENIET EL-HAD

Attribution prochaine de 295 logements
U n premier quota de 295 logements

sociaux sera attribué à Theniet El-
Had (Tissemsilt) durant le premier

semestre de l’année en cours, selon le
directeur de l’OPGI. Le même
responsable, Belkacem Adjrad, a souligné
que ce quota comprend 200 logements
publics locatifs, localisés au village
agricole Amrouna et à Haï Lahmar. La
liste de leurs bénéficiaires sera rendue
publique au cours du mois de mai ou juin
prochains.  Les autres logements destinés

au programme de résorption de l’habitat
précaire (RHP) seront également
distribués au cours du premier semestre à
Theniet El-Had. D’autre part, le directeur
de l’OPGI a souligné que seulement 1.271
logements sur un quota de 1.713
logements publics locatifs du programme
RHP enregistrent des travaux
d’aménagement et de raccordement de
voieries (eau, électricité et gaz). Il est
attendu également le lancement des
travaux de construction de 8.700

logements publics locatifs, promotionnels
aidés ou inscrits au titre du RHP, selon le
même responsable qui a annoncé qu’en
2013, 1.200 logements seront
réceptionnés. Pour l’attribution des
logements au chef-lieu de la wilaya, M.
Adjerad a indiqué que l’OPGI a proposé de
distribuer cette année 1.410 unités, dont
550 logements publics locatifs et plus de
800 logements inscrits au programme
RHP. 

A P S

MÉDÉA
Réalisation de 35%

du programme d’habitat
Le programme d’habitat, d’une
consistance de 73.220
logements, tous types
confondus, affecté à la wilaya
de Médéa, au titre des
quinquennats 2004-2009 et
2010-2014, a été réalisé à 35%,
selon les services  de la wilaya. 
Ce taux de réalisation
représente, en terme
quantitatif, 25.932 logements,
dont 15.820 logements ruraux
et 7.358 logements socio-
locatifs, répartis entre les
différentes tranches de
logements inscrites à l’indicatif
du secteur de l’habitat, depuis
l’année 2004. 
Il est indiqué, par ailleurs,
qu’au moins 17.592 autres
unités, parmi lesquelles figure
une tranche de 7.247
logements socio-locatifs (LSL)
et 2.162 logements socio-
participatifs (LSP), sont ''en
cours de construction'' et
enregistrent un taux
d’avancement des travaux
oscillant entre 20 et 70%. Les
projets en cours de réalisation
représentent 24% du
programme d’habitat initial,
confié pour exécution à divers
opérateurs, tant publics que
privés. 

Les mêmes services ont
estimé le nombre de
logements non lancés, à ce
jour, à 28.781 unités, dont
19.248 logements socio-
locatifs, ce qui équivaut à 39%
de ce programme, faisant
observer que la réalisation de
879 unités, de types LSP, LSL et
LPA, n’est pas encore affectée.

M’SILA
Réception de 9 lycées

avant septembre
Neuf nouveaux lycées seront
réceptionnés avant le mois de
septembre prochain à M’sila,
permettant une disponibilité de
5.000 nouvelles places
pédagogiques dans le cycle
secondaire dans cette wilaya, a
annoncé la direction de
l'éducation. 
Les nouvelles infrastructures
attendues sont en réalisation
dans neuf communes de la
wilaya, y compris dans les
agglomérations importantes
comme M’sila, Boussaâda et
Sidi-Aïssa. 
Ces lycées contribueront à
améliorer les conditions de
scolarisation et à soulager la
pression exercée sur les
établissements existants,
notamment dans les grandes
villes. La wilaya de M’sila
dispose actuellement de 55
lycées répartis sur l’ensemble
des communes de la wilaya,
offrant un total de 38.614
places pédagogiques, a
également fait savoir la même
source, soulignant que 4 autres
infrastructures similaires, en
cours de construction, seront
réceptionnées ultérieurement.

APS

Réputée pour
sa source
minérale
millénaire, la
ville de
Toudja, dans
la wilaya de
Béjaïa,
s’apprête à
célébrer avec
faste,
aujourd’hui,
la 4e édition
de la fête de
l'eau. 
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JIJEL, POSTES TRANSFORMATEURS ÉLECTRIQUES 

Réalisation de 225 unités d’ici à 2015

PAR BOUZIANE MEHDI 

I ntervenant lors d’une conférence de
presse, Hocine Madi a indiqué qu’un
"plan d’urgence été 2013" comprenant

plusieurs actions a été engagé depuis
septembre dernier, dans la perspective
d’assurer la sécurité et une meilleure
couverture en matière d’énergie électrique.
Ce programme d’investissement de près de
deux milliards de dinars est destiné à
développer le réseau de transport et de
distribution et, également, à renforcer les
moyens de production. 

Avant le 31 mai 2013, soixante postes,
en cours de réalisation seront mis en
service en plus de 165 postes programmés
''ultérieurement'', a affirmé M. Madi,

précisant que la répartition par daïra est
consignée dans un décret présidentiel. La
création de 4 départs souterrains de 10 KV,
de 5 nouveaux départs aériens de lignes
aériennes de secours et de six nouveaux
postes-sources en HT/MT, figurent dans
ce programme ''ambitieux'' qui mettra la
région à l’abri des coupures, a indiqué ce
responsable à l’APS. Avec 28 communes,
la wilaya de Jijel, qui dispose d’un réseau
électrique de 5.163,31 km (MT/BT) et de
129. 953 abonnés, a consenti d’importants
investissements au cours de ces dernières
années, ont indiqué les responsables de la
SDE lors de cette conférence de presse
tenue à l’hôtel Kotama, en présence du
directeur de wilaya de l’énergie et des
mines. Le nombre de postes de

distribution publique, qui est passé de
1.523 en 2011 à 1.560 unités en 2012, a
permis un taux de couverture de 98,06%,
a rappelé, à l’APS, Hocine Madi. 

Lors de cette rencontre avec les
représentants de la presse locale, Ali
Benyakhlef, directeur de wilaya de
l’énergie et des mines a, par ailleurs,
révélé que les études de sol pour la future
centrale électrique de Bellara (El-Milia) ont
été lancées ''il y a quelques jours'', ajoutant
que cette centrale électrique combinée à
réfrigération sèche s’inscrit dans le cadre
du projet sidérurgique prévu dans cette
zone industrielle devant recevoir une
aciérie. B.  M.

U n premier lot de 17.100 pièges
phéromones pour la lutte
biologique contre la mineuse de

tomate dans les serres a été consacré à la
wilaya de Mostaganem, a indiqué le
directeur de la station régionale de
protection végétale de Debdaba dans la
commune de Sayada. Abdelhamid
Belkhalfa a indiqué à l'APS, en marge
d'une rencontre de sensibilisation sur la
protection du consommateur, que 5.187
pièges phéromones ont été attribués à 438
agriculteurs pour le traitement biologique

de ce fléau sur une superficie de 228
hectares. Cette opération, qui s'inscrit
dans le cadre de la lutte contre la mineuse
de la tomate pour l'année 2012-2013, se
poursuivra avec la remise de plus de 1.900
pièges phéromones à 230 agriculteurs de
la région de la Dahra (est de la wilaya). 

La wilaya de Mostaganem compte
environ 5.000 serres de production de la
tomate. Organisée à l'initiative de
l'association de wilaya de protection du
consommateur en collaboration avec la
Direction du commerce à l'occasion de la

Journée mondiale de protection du
consommateur coïncidant avec le 15 mars,
cette rencontre a constitué une occasion
pour exposer les activités de l'inspection
de protection végétale relevant de la
Direction des services agricoles, surtout la
lutte contre les parasites affectant les
récoltes comme le ver blanc et les
mauvaises herbes. Des équipements
utilisés par les agents du service de
contrôle de la qualité et de la répression de
la fraude de la direction du commerce y
sont exposés. A P S

TÉBESSA
Alimentation en 

électricité renforcée
Une enveloppe de 1,21 milliard de
dinars a été investie pour financer
des projets inscrits au titre d’un
plan triennal d’urgence (2013-
2015) portant sur le renforcement
de la fourniture d’énergie
électrique dans la wilaya de
Tébessa, a indiqué  la Direction de
la société de distribution (SDE). 
Cet investissement financera la
réalisation de 250 nouveaux
postes  transformateurs destinés à
"équilibrer  la fourniture d’énergie
électrique et à mettre un terme
aux perturbations et aux coupures
récurrentes signalées l’été dernier
dans cette wilaya", a expliqué le
responsable de la SDE,
Abdelouahab Hamez. 
"Trente-deux postes de
transformation, sur les 100
retenus pour la tranche 2013, ont
déjà été mis en service, en
attendant le parachèvement d’ici à
la fin du mois de mai prochain
des postes restants", a ajouté le
même responsable qui a rappelé
que des investissements publics
totalisant 560 millions de dinars
avaient été consentis durant la
période 2006-2012. 
Quelque 126.000 foyers de la
wilaya de Tébessa sont
actuellement alimentés en
électricité à partir de quatre postes
transformateurs de haute et
moyenne tensions (HT/MT). Des
équipements devant être
renforcés, prochainement, par un
poste similaire en voie de
lancement dans la localité de
Chréa destiné à améliorer la
distribution de l’énergie électrique
dans la partie sud de la wilaya.

EL-TARF
Raccordement au réseau

du gaz naturel
Des travaux de raccordement au
réseau du gaz naturel des
communes de Bouteldja, d’Aïn
Kerma, d’Aïn El-Assel et de
Zitouna, dans la wilaya d’El-Tarf,
seront lancés ''en mars courant''
ont indiqué, les services de la
wilaya. 
Inscrite dans le cadre du
programme quinquennal 2010-
2014, cette  opération financée à
hauteur de 8,64 milliards DA, sera
étendue à 61 quartiers situés dans
des agglomérations secondaires
de cette wilaya pour toucher, au
total, 52.000 foyers. 
Cette opération, une fois réalisée,
permettra de relever le taux de
pénétration du gaz naturel dans la
wilaya d'El-Tarf à 80% à l’horizon
2014, ont indiqué les mêmes
services qui relèvent que  des
''contraintes'' évoquées par
certaines entreprises engagées
pour cette opération, faisant état
du refus de certains propriétaires
terriens de permettre la réalisation
de fouilles pour la pose des
conduites, sont ''en voie de
règlement''. 
Pour l’heure, 11 communes sur les
24 que compte la wilaya d’El-Tarf
ont été raccordées depuis la mise
en œuvre de ce programme. 

APS 

MOSTAGANEM, STATION RÉGIONALE DE PROTECTION VÉGÉTALE

Lutte biologique contre la mineuse de tomate

L ’ établissement public  de santé de
proximité (EPSP) d’El-Khroub
fera l'objet d’une vaste opération

d’extension de par la réalisation de
nouvelles dépendances de la santé publique
dans les importantes agglomérations de la
daïra, a indiqué le directeur de cette
structure. 

Farid Laâdjouz a précisé à l’APS que
la Direction de la santé et de la population
prévoit la réalisation prochaine de six
salles de soin destinées à renforcer la
couverture sanitaire dans les localités de la
nouvelle ville Ali-Mendjeli et El-Khroub.

La programmation d’une nouvelle annexe
administrative à proximité du stade Abed-
Hamdani et la réhabilitation de l’actuelle
polyclinique qui sert également de siège à
l’EPSP figurent au programme des projets
retenus, a affirmé le même respopnsable.  

En outre, le même responsable a
indiqué que le plan d’action retenu prévoit
la réalisation d’une seconde EPSP à El-
Khroub ville, à l’instar du chef-lieu de
wilaya, eu égard à l’importance de la
densité démographique de la cité et de ses
deux mégapoles urbaines, les nouvelles
villes de Massinissa et d’Ali-Mendjeli. 

De son côté, le Dr. Mohamed Laïd
Allal, responsable chargé des structures de
santé de l’EPSP a assuré que des
polycliniques seront réalisées à Guettar el-
Aïche et à la cité des 1600 logements en
plein centre-ville d’El-Khroub en sus de
l’ouverture d’un service de chirurgie
dentaire spécialisé et de la réhabilitation de
l’ancien hôpital de la ville en vue de son
aménagement en un complexe mère-
enfant.

A P S

EL-KHROUB, DIRECTION DE LA SANTÉ

Extension prochaine de l’EPSP 

Dans la wilaya de Jijel, un total de 225 postes transformateurs électriques de moyenne et basse
tensions (MT/BT) seront réalisés d’ici à 2015 dans le cadre de l’amélioration de la qualité du

service, a indiqué le responsable local de la Société de distribution de l’Est (SDE). 



D
es tirs de roquettes sont inter-
venus alors que le président
américain Barack Obama enta-
mait son deuxième jour de
visite officielle en Israël et en

Cisjordanie. Des groupes salafistes ont
revendiqué ces tirs qui ont eu lieu au
moment même où Barack Obama enta-
mait son deuxième jour de visite officielle
en Israël avant une visite éclair en
Cisjordanie.

Tirées à partir de la bande de Ghaza,
deux roquettes ont explosé ainsi jeudi
matin dans le sud d'Israël sans faire de
blessés, selon un porte-parole de la police.
Une coalition de groupes salafistes de
Ghaza vient de revendiquer ces tirs, affir-
mant qu'il s'agissait d'une "réponse à la
visite" du président américain Barack
Obama en Israël et en Cisjordanie. Le
président américain devait se rendre
ensuite à Ramallah, en Cisjordanie, pour
s'entretenir avec le président de l'Autorité
palestinienne, Mahmoud Abbas.

Le communiqué affirme : "Nous
revendiquons la responsabilité du tir de
roquettes sur l'usurpateur sioniste à Sdérot
pour dire à Obama : vous ne vivrez pas en
sécurité tant que nous ne serons pas nous-
mêmes en sécurité dans l'ensemble des
pays islamiques".

"Une des roquettes a explosé dans la

cour d'une maison de la ville de Sdérot
provoquant des dégâts. Le deuxième engin
est tombé dans un champ", a précisé le
porte-parole, Micky Rosenfeld. L'armée
israélienne a aussitôt fermé, jusqu'à nouv-
el ordre, l'unique point de transit pour les
marchandises entre Israël et la bande de
Ghaza. Le Hamas a assuré quant à lui que
ces tirs ne pouvaient être le fait de groupes
armés de Ghaza. "Il n'y a aucune relation
entre la résistance et ces roquettes, si cela
est crédible, en particulier compte tenu du
moment et de leur cible", a en effet affir-
mé Taher al-Nounou, porte-parole du chef
du gouvernement du Hamas à Gaza, Ismaïl
Haniyeh. Les groupes salafistes de Gaza
défient l'autorité du Hamas, issu des Frères
musulmans, accusé de faiblesse vis à vis
d’Israël. Des divergences sont tout de suite
apparues   après la victoire du Hamas aux
élections législatives de 2006.

Obama a choisi son camp...
Au 2e jour de son voyage en Israël, le

président américain a effectué jeudi un bref
déplacement en Cisjordanie. De retour en
Israël, il a ensuite livré un long discours
devant des étudiants israéliens.

Arrivé à Ramallah en hélicoptère
depuis Jérusalem vers 10h du matin ce
jeudi, Barack Obama est resté en
Cisjordanie seulement quelques heures. A

15h30, de retour en Israël où il est arrivé
mercredi, il s'adressait en effet devant des
étudiants israéliens.

S'il voulait donner une occasion sup-
plémentaire aux Palestiniens qui le con-
sidèrent trop favorables aux positions de
l'Etat hébreu, de le critiquer, il ne s'y serait
probablement pas pris autrement. Cent
cinquante manifestants, encadrés par un
imposant dispositif policier, étaient ainsi
rassemblés aux abords de la présidence
palestinienne pour protester contre sa vis-
ite. Si Mahmoud Abbas, le président
palestinien, l'a accueilli avec le sourire,
les autres responsables, dont certains
assimilent désormais leur cause à l'a-
partheid, sont restés de marbre.

Principale grief des Palestiniens : la
colonisation israélienne en Cisjordanie, en
pleine expansion. Mahmoud Abbas a ainsi
réaffirmé qu'il n'y aurait pas de reprise des
négociations de paix avec Israël sans un
gel des constructions.

De son côté, le locataire de la Maison-
Blanche, qui avait prévenu qu'il ne venait
avec aucune solution, a bien critiqué la
colonisation israélienne, estimant qu'elle
ne faisait "pas avancer la paix".  Toutefois,
il s'est abstenu d'appeler au gel de la con-
struction dans les implantations juives,
comme l'exigent les Palestiniens. 

R. I./Agences
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ISRAËL, TIRS DE ROQUETTES EN MARGE DE LA VISITE  D’OBAMA

Des groupes salafistes 
revendiquent l’action

P our la première fois depuis la reprise
de la ville fin janvier, un attentat à
la voiture piégée, qui a fait au

moins deux morts, a notamment été per-
pétré jeudi matin dans la grande ville du
Nord du pays. Depuis fin janvier et la
libération de la ville par l'armée française,
Tombouctou, la principale ville du nord du
Mali, vivait dans le calme. Les attaques
sporadiques des djihadistes, qui ont entamé
tant bien que mal des opérations de guéril-

la, se concentraient sur Gao. Mais elles
étaient moins importantes depuis quelques
jours. Mercredi soir, François Hollande a
même affirmé que l'"intégralité territoriale
du Mali serait rétablie dans quelques
jours". Peut-être. Mais ce sera encore loin
d'être le cas pour la sécurité. La preuve :
pour la première fois depuis sa libération,
Tombouctou a été la cible de terroristes.
Dans la nuit de mercredi à jeudi, des
hommes armés ont tenté de s'infiltrer dans

les faubourgs. Des violents échanges de
tirs avec l'armée française ont alors été
entendus. Selon le ministère français de la
Défense, une dizaine d'islamistes auraient
été tués lors de ces combats.

Au même moment, un attentat a été
commis à la voiture piégée près de l'aéro-
port de Tombouctou contre une patrouille
de l'armée malienne. Le kamikaze est
mort, tout comme un soldat malien.

Agences

MALI, ATTENTAT À LA VOITURE PIÉGÉE 

Deux morts et plusieurs blessés

CONFLIT TURCO-KURDE
Le PKK s’engage à

respecter l’appel d’Ocalan
à déposer les armes

Le Parti interdit des travailleurs du
Kurdistan (PKK) s'est engagé à respecter
l'appel à déposer les armes, lancé jeudi par
son chef emprisonné Abdullah Ocalan, a
affirmé son commandant militaire, Murat
Karayilan, cité par l'agence de presse pro-
kurde Firat News. "Tout le monde doit savoir
que le PKK est aussi bien prêt à la paix qu'à
la guerre. Nous allons, dans ce contexte,
inscrire avec détermination dans les faits le
processus lancé par Ocalan", a indiqué M.
Karayilan depuis le nord de l'Irak, où se
trouve le commandement militaire du PKK.
"L'année 2013 sera celle d'une solution, par
la guerre ou par la paix", a-t-il ajouté, "le
PKK ne veut pas la guerre dans n'importe
quelle circonstance". Le PKK, classé comme
un mouvement terroriste par nombre de
pays, dispose de bases arrières dans le nord
de l'Irak, frontalier de la Turquie. Abdullah
Ocalan a appelé jeudi, à l'occasion du
Newroz, le nouvel an kurde, les éléments
armés du PKK à déposer les armes et à se
retirer de Turquie. Pour sa part, le gouverne-
ment turc a indiqué qu'il cesserait les opéra-
tions militaires contre le PKK si celui-ci arrê-
tait ses actions armées. 

APS  

ETATS-UNIS, NEVADA
7 morts dans une

explosion sur une base
militaire

Sept personnes sont décédées et plusieurs
ont été blessés dans l'explosion d'une base
militaire américaine dans le Nevada. Une
explosion accidentelle survenue dans la
nuit de lundi à mardi a fait 7 morts et
plusieurs blessés sur la base militaire
américaine d'Hawthorne, dans le Nevada.
L'accident s'est produit peu avant 22 heures
lundi soir à l'occasion d'un exercice d'en-
traînement sur la base d'Hawthorne, qui est
principalement utilisée pour stocker des
équipements militaires et des munitions.
Une enquête est en cours pour déterminer
les causes de l'explosion, a indique un
porte-parole des Marines, le capitaine
Binford Strickland. Les blessés, dont on
ignore le nombre exact, ont été hospitalisés.
Les victimes font toutes partie de la 2e divi-
sion de Marine. "Nous pleurons leur mort et
c'est avec le cœur lourd que nous garderons
en mémoire leur courage et leur sacrifice", a
déclaré le général de division Raymond C.
Fox, qui commande le corps expédition-
naire des marines.

SOUDAN
Khartoum ordonne la

reprise des exportations
de pétrole de Juba

L'autorité pétrolière soudanaise a ordonné
jeudi aux compagnies pétrolières opérant
dans le pays de prendre des mesures afin
de relancer les exportations du pétrole sud-
soudanais. Le ministre soudanais du
Pétrole, Awad Ahmed Al-Jaz, a demandé
aux compagnies pétrolières de prendre des
mesures appropriées pour retraiter, trans-
porter et exporter le pétrole du Soudan du
Sud, a rapporté la Radio officielle. Le
Parlement soudanais a récemment annoncé
la reprise du pompage du pétrole sud-
soudanais via les oléoducs soudanais dès
dimanche prochain, aux termes d'un accord
signé récemment entre Khartoum et Juba, à
l'issue de quatre jours de pourparlers à
Addis Abeba sous l'égide de l'Union
africaine. 
Cet accord prévoit la reprise de la produc-
tion pétrolière du Soudan du Sud, sus-
pendue en raison d'un différend avec le
Soudan par où transit le brut. 
L'arrêt de la production a privé depuis janvi-
er le jeune Soudan du Sud, indépendant
depuis juillet 2011, de 98% de ses recettes et
parallèlement mis à mal l'économie
soudanaise. 
Juba a hérité de 75% des réserves de brut
du Soudan pré-sécession mais, enclavé,
dépend pour l'exporter des oléoducs du
Nord. En janvier 2012, il avait cessé sa pro-
duction, furieux que Khartoum ait prélevé
de son brut au titre des droits de passage,
faute d'accord alors sur leur montant.  

APS

Si le président palestinien a accueilli le président Obama avec le sourire, les autres
responsables, dont certains assimilent désormais leur cause à l'apartheid, sont restés de
marbre. Principale des Palestiniens : la colonisation israélienne en Cisjordanie, en pleine

expansion. 



HALILHODZIC ORGANISERA UN POINT DE PRESSE CE MATIN (11H00)

Le Bénin au centre 
des débats 

Sofiane Mezraoui : 
« j’ai hâte de retrouver l’élite »

Page 13

Djamel
Haimoudi
meilleur
arbitre
arabe 

Né le 9 juillet 1984 à Paris, le jeune joueur Sofiane Mezraoui est d’un père algérien originaire de la
Kabylie et d’une mère française. Depuis son très jeune âge déjà, il commence à taper le ballon dans sa

cité natale avant de devenir un professionnel. De l’école Courneuve au centre de Sedan, Mezraoui
s’est forgé une belle expérience qui lui a permis d’opter pour le Raon l’Etape, un club de troisième

division française sans le moindre complexe avant de rejoindre par la suite le championnat algérien,
où il a effectué des petits passages au MC Alger, CR Belouizdad etc. Dans cet entretien, le jeune
Mezraoui en visite au siège du Midi libre se livre à cœur ouvert et parle de ses expériences, ses
difficultés, ses secrets ainsi que beaucoup d’autres sujets liés essentiellement à son parcours

Page 13
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SPORTS

Le sélectionneur de l'équipe algérienne de football, Vahid Halilhodzic, animera ce matin, à partir 
de 11h00, un point de presse au centre de presse du complexe olympique Mohamed Boudiaf d'Alger,

en prévision du match face au Bénin, prévu mardi prochain, comptant pour la troisième journée 
des éliminatoires de la Coupe du monde 2014, au Brésil. 

        



POINT DE PRESSE D’HALILHODZIC CE MATIN À 11H

Le Bénin au centre 
des débats 

Le sélectionneur de l'équipe algérienne de football, Vahid Halilhodzic, animera ce matin, à partir de 11h, 
un point de presse au centre de presse du complexe olympique Mohamed-Boudiaf d'Alger, en prévision 

du match face au Bénin, prévu mardi prochain, comptant pour la troisième journée des éliminatoires de la Coupe
du monde 2014, au Brésil. 

PAR MOURAD SALHI 

Ainsi, le sujet principal qui dominera les
débats d’aujourd’hui, serait, sans aucun
doute, le prochain adversaire des Verts, à
savoir le Bénin. Ce matin, le premier

responsable de la barre technique de l’équipe
nationale, tentera de s’étaler sur son programme de
préparation qui compte mettre en œuvre afin d’assur-
er les trois points de la victoire lors de cette impor-
tante rencontre, qui lui permettrait non seulement de
reprendre confiance mais également d’entretenir l’e-
spoir d’une éventuelle qualification au mondial
brésilien. La sélection nationale, sous la conduite du
Bosnien Vahid Halilhodzic, a entamé mercredi passé
au centre de Sidi Moussa à Alger son stage de prépa-
ration en prévision de cette importante explication
face son homologue du Bénin. Le coach, qui a jugé
utile de ne pas programmer un match amical, revien-
dra en détail sur ce programme de préparation. Pour le
programme d’hier, vendredi, une zone mixte avec les
joueurs de l’équipe nationale a été organisée à partir
de 17h. Une occasion pour les joueurs d’évoquer avec
les journalistes ce match important face au Bénin et
revenir sur la préparation de leur équipe. Deux
séances d’entraînement étaient au programme de la
journée de jeudi. Tous les joueurs étaient présents à
ces deux galops, à l’exception de Djamel Mesbah et
Yacine Bezaz qui se sont entraînés en solo, alors que
les gardiens de but ont été soumis à des exercices spé-
cifiques. Les Verts, qui sont actuellement à la
euxième place, en compagnie du Mali avec trois
points, à l’issue de la seconde journée, soit à une
seule unité de leur adversaire du jour, le Bénin,
l’actuel leader du groupe, n’ont pas d’autre choix que
de remporter la totalité des points, pour entretenir
l’espoir d’une autre qualification au Mondial
brésilien, qui reste l’objectif principal de Vahid.
Après une sortie complètement ratée en Coupe

d’afrique des nations en Afrique du Sud, les coéquip-
iers de Sofiane Feghouli, n’ont d’autre choix que de
faire bonne figure cette fois-ci pour éviter toute com-
plication de leur situation. En prévision de ce match
face au Bénin, le coach Halilhodzic a retenu une liste
de 24 joueurs plus 7 réservistes. Quatre nouveaux
noms intégreront les rangs des Verts, il s'agit de
Saphir Taider, qui évolue au FC Bologne en Italie,
Yacine Brahimi du FC Grenade en Espagne, Nabil
Ghilas le sociétaire du club Portugais Morienses et
Hamza Koudri de l’USM Alger. Par ailleurs, deux
joueurs effectuent leur retour en sélection, à savoir
l'attaquant de l'Olympiakos Le Pirée de la Grèce,
Rafik Djebbour, et Madjid Bougherra le défenseur du
club qatari Lekhouiya. Ce rendez-vous enregistrera

également le retour du milieu de terrain du Club
Africain de Tunisie, Abdelmoumen Djabou, qui a fait,
signalons-le, l’impasse sur la dernière édition du
championnat d’afrique des nations en Afrique du Sud.
Sinon, les autres joueurs convoqués pour cette ren-
contre ont tous pris part à la dernière Coupe
d'Afrique. Ainsi, le technicien bosnien devrait faire
le point sur son effectif qu’il retenu pour cette joute
très importante. Halilhodzic profitera de cette occa-
sion pour expliquer ses choix. L’ancien sélection-
neur de l’équipe de Côte d’Ivoire, aura encore devant
lui trois jours pour préparer, comme il se doit, son
groupe afin de réussir son objectif. 

M .  S .
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Le défenseur international béninois de La
Louvière (Belgique) Arsène Menessou a indiqué
jeudi qu'il "ne craint pas l'équipe d'Algérie,
mais s'attend à un match difficile", le 26 mars

au stade Mustapha-Tchaker pour le compte de la
troisième journée des  éliminatoires de la Coupe du
monde 2014. "Nous n’avons pas peur de l’Algérie.
Nous avons plutôt de la méfiance, il faut en avoir car
ils ont une équipe très homogène, qui cherchera à se
racheter aux yeux de son public. Surtout avec leur
contre performance en Coupe d'Afrique, on s’attend
à un match difficile" a déclaré Arsène Menessou au
site spécialisé Mnafica. A l'issue de la deuxième
journée des éliminatoires du mondial brésilien, le
Bénin est en tête du groupe H avec quatre points
devant l'Algérie et le Mali (3 points), tandis que le
Rwanda ferme la marche avec un point. Pour le
défenseur des Ecureuils, il faut aborder le match con-
tre l'Algérie avec l'ambition de réussir une bonne
performance pour conserver la première place du

groupe H. "Avoir de la discipline et revenir avec un
résultat pour continuer sur notre lancée." a-t-il dit.
Interrogé sur le forfait de l'attaquant de Dynamo
Dresde Mickael Poté à cause d'une blessure au genou
et l'incertitude au tour de la participation de
Stéphane Sessegnon qui traîne lui aussi une
blessure, Menessou a estimé que ces absences ne
vont pas ébranler la motivation du reste du groupe.
"Tout le monde est présent à part Steph (ndlr:
Stéphane Sessegnon) et mika (ndlr : Mickael Poté).
Le groupe est soudé avec toujours une pensée pour
ces deux absents, qui auraient tout donné pour être là
avec nous." a t-il expliqué. "Non justement, au con-
traire, une idée de surpassement s’est installée
depuis qu’on a appris ces deux forfaits." a-t-il
ajouté. En prévision de la rencontre de mardi
prochain, la sélection béninoise sous la conduite de
Manuel Amoros a entamé mardi un stage de prépara-
tion en France. Elle devrait rallier Alger samedi
prochain, selon la presse locale.

ARSÈNE MENESSOU, DÉFENSEUR DU BÉNIN 

« Nous n'avons pas peur 
de l'Algérie »

ENTRETIEN RÉALISÉ 
PAR MOURAD SALHI 

Midi Libre : D’abord parlez-nous
de vos débuts en football…

Sofiane Mezraoui : J’ai appris à taper
dans un ballon dans la rue où j’habitais.
C’étaient des moments inoubliables pour
moi. La rue est, à mes yeux, l’une des
grandes écoles du football. C’est dans la
cité que j’ai appris le dribble et d’autres
astuces en évoluant dans des espaces
étroits. J’ai le football dans le sang. En
constatant cette envie extraordinaire vis-
à-vis ce sport, mon père m’a inscrit à
l’école de la Courneuve, dans la région
parisienne, où j’ai appris le vrai football
avec toutes ses règles. Par la suite j’ai fait
le centre de Sedan pendant plusieurs
années avant de le quitter pour rejoindre
ma famille.

Pourquoi  avez-vous quitté
l ’ école de Sedan ?

C’était pour des raisons purement famil-
iales. Je voulais êtr plus proche de ma
famille. C’est pour cette raison que j’ai
préféré aller ailleurs pour être plus près de
ma famille. Et puis je ne voulais pas y
rester pour l’éternité. Comme tous les
footballeurs ambitieux, j’ai voulu lancer
ma carrière footballistique.

Que diriez-vous de votre
expérience en France ?

C’est une bonne expérience qui m’a ouvert
grandes les portes vers un avenir plus au
moins meilleur. J’ai passé deux saisons
avec Raon l’étape à partir de 2005, avant
de rejoindre le championnat algérien. 

Parlez-nous de vos premiers
contacts avec le championnat
algérien ?

Au début j’ai été contacté par l’USM Alger.
Toutefois, les contacts n’ont abouti à rien
en raison d’un désaccord avec les
dirigeants de cette formation. Profitant de
ma présence en Algérie, le MC Alger m’a
sollicité par la suite et j’ai signé mon pre-
mier contrat professionnel en Algérie
avec ce club. Mais ça n’a pas vraiment
marché pour moi en étant souvent rem-
plaçant. L’entraîneur Italien, Enrico
Fabbro, à l’époque, m’a beaucoup margin-
alisé pour des raisons que je n’arrive tou-
jours pas à comprendre. En constatant
cette situation, j’ai vite demandé ma lettre
de libération, acceptée par les dirigeants.
Quelques jours plus tard le CR Belouizdad
m’a fait une offre que je ne pouvais refuser.
Au début c’était l’entraîneur Henkouche
qui voulait mes services.
Malheureusement ce coach ne m’a pas vu
jouer sur le terrain car il a été remercié et
remplacé par Kamel Mouassa. Et c’est le
cauchemar qui continue.

Avez-vous des différends 
avec lui ?

Mouassa est un entraîneur qui aime beau-
coup les noms. Il ne m’a jamais incorporé
dans un match. C’est ce qui m’a vraiment
touché. A cette époque je ne cherchais qu’à
jouer, rien d’autre. Ce n’était pas le cas
avec cet entraîneur. Mon expérience avec
ce club n’a duré que six mois.

Par la suite quelle a été votre
destination ?

C’était le NARB Réghaïa. Un club qui
évolue dans le championnat amateurs. A
cette époque je ne cherchais pas à faire un
nom, mais je voulais plutôt jouer, ni plus
ni moins. Sincèrement j’ai vécu des
moments extraordinaires à Réghaïa, mais
ce n’était pas vraiment ce que je cherchais.

Quel était donc votre objectif  ?

Je cherchais le haut niveau. Je voulais
vraiment un club qui réponde à mes capac-
ités et à mes qualités techniques. De
Réghaïa je suis parti à Chéraga, où j’ai
vécu le même scénario. Je joue mais je
n’évolue pas.

Cette saison vous avez signé 
un contrat avec le  nouveau
promu, la JS Saoura, qu’en est-il
exactement ?

Effectivement, j’ai signé cette saison un
contrat avec la JS Saoura et j’ai effectué
même la préparation d’intersaison avec ce
club. C’était quelque chose de formidable
pour moi. Mais la joie n’a pas duré
longtemps. En raison d’un désaccord avec
l’entraîneur Hadjar, j’ai quitté le club pour
signer au RC Kouba, où j’évolue main-
tenant.

Comment est l’ambiance
avec votre nouveau club?

Au RC Kouba c’est une famille. Tout le

monde veut aider ce club à s’en sortir. Je
pense que j’ai fait le bon choix en optant
pour cette formation qui lutte pour son
accession en Ligue deux professionnelle.
J’estime que nous sommes sur la bonne
voie. Malgré sa situation financière, il y a
une grande ambiance au RC Kouba. On va
tout faire pour assurer l’accession. On
n’est pas vraiment loin, il suffit de tra-
vailler davantage.

Le RC Kouba a-t-i l  vraiment 
l e s  moyens  néces sa i res  pour
atteindre cet objectif  ?

Au RC Kouba nous avons les supporters.
Malgré tout ce qui s’est passé avec leur
équipe favorite par le passé, ils ne l’ont
jamais boudé. Nous avons un bon effectif.
Même s’il y aura qu’une seule équipe qui
accédera en Ligue deux, on aura notre mot
à dire cette saison. En tout cas ce serait
dommage que le RC Kouba ne réalise pas
son objectif.

Sur le plan personnel ,
quel est votre objectif  ?

L’objectif de chaque joueur est de jouer,
c’est tout. Je veux avoir plus de chances et
prouver surtout à quelques personnes que
j’ai des qualités et leur dire qu’ils n’ont
rien à me reprocher. Pour ce qui me con-
cerne je donnerai le meilleur de moi-même
pour le bien de cette bonne équipe qui
mérite amplement sa place en Ligue deux.
Quand je me présente sur la pelouse je veux

toujours gagner et mouiller le maillot,
voila mon principal objectif.

Vous soufrez d’une blessure ,  ce la
pourra-t-i l  compliquér v o t re  
situation ?

Je ne le pense pas. Je souffre d’un liga-
ment mais je suis en voie de rétablisse-
ment. J’ai raté le dernier match face à
l’ESM Koléa, mais je tiens à rassurer que
tout rentrera dans l’ordre dans le proche
avenir. C’est une blessure que j’ai contrac-
tée lors du match face à l’IBK El-Khechna.

Avez-vous déjà eu d’autre s
contacts auparavant ?

J’ai eu beaucoup de contacts avec le NA
Hussein Dey, l’USM Blida, le CA Batna et
d’autres encore mais je ne voulais pas par-
tir car je me suis fixé des objectifs avec le
RC Kouba. J’attends la fin de saison pour
étudier ce dossier. 

Si une bonne offre venait à se
présenter dans l’avenir,  a l l e z -
vous la saisir ?

Certes, je suis impatient de retrouver le
monde du professionnalisme, mais je
préfère ne pas brûler les étapes. Pour le
moment je suis au RCK, je me concentre
uniquement sur mon travail et le reste
vient au fil des jours. Et si je reviens un
jour, ce sera avec un autre mental.

En parcourant ce long chemin
vous avez été certainement con-
fronté à quelques diff i c u l t é s ,
n’est-ce pas ?

Effectivement. J’ai énormément souffert.
Il y a beaucoup de choses qui ont changé,
notamment au niveau de la mentalité.
Mais le fait d’avoir parcouru tout ce
chemin délicat, je ne peux être que con-
tent. J’ai vécu des moments très difficiles,
notamment avec mes blessures mais je
reconnais que ça fait partie du parcours
d’un joueur qui voulait toujours faire
mieux. Il m’est impératif d’honorer et de
répondre aux exigences de ceux qui m’ont
fait confiance. Sur mes détracteurs, il
serait absurde de m’attarder. Je résume en
une phrase en leur disant : « Vous vous
trompez sur mon sort ».

Etes-vous optimiste de jouer un
jour parmi l’élite ?

Sans aucun doute. Je me donne à fond pour
ça. C’est difficile mais ce n’est pas impos-
sible. Maintenant si j’atteins mon objec-
tif ça sera une récompense pour moi, et si
je n’arrive pas c’est bien dommage mais je
ne baisserai jamais les bras.

Quel est le club qui vous a le plus
marqué pendant votre parcours ?

C’est le MC Alger qui est, à mon avis, le
club le plus populaire avec ses milliers de
supporters. Je considère également que la
JS Kabylie reste un grand club qui ne
mérite pas tout ce qui lui arrive en ce
moment.  

Si  le MCA vous fait une offre ,
comptez-vous l’accepter ?

Sans aucune hésitation !.

M .  S .

Djamel Haimoudi
élu meilleur

arbitre arabe 

L’arbitre international algérien, Djamel Haimoudi, a
remporté le Sifflet d’or arabe 2012, récompensant le
meilleur arbitre arabe, selon le sondage annuel organisé
par le magazine sportif libanais El Hadath Erriyadhi.
Trente-huit anciens arbitres internationaux et experts
arabes issus des continents asiatique et africain, à
l’instar de l’Algérien Belaid Lacarne, ont participé à ce
sondage. Haimoudi, qui avait terminé à la troisième place
en 2011, a obtenu 102 points, devançant de 26 longueurs
l’arbitre emirati Ali Hamad El Badaoui qui avait été sacré
en 2009 et 2011. Le Saoudien Khalil Djalal El Ghamdi,
vainqueur en 2006 et 2010, complète le podium de la 18e
édition du Sifflet d’or arabe. Agé de 41 ans, Djamel
Haimoudi a effectué une excellente saison 2012 avec
notamment une participation à la Coupe du Monde des
clubs au Japon. Il a également officié la finale aller de la
Ligue des champions d’Afrique 2012 entre Al Ahly
(Egypte) et l’ES Tunis (1-1) disputée le 4 novembre dernier
à Alexandrie. Il a eu l’honneur de procéder à l’essai de la
nouvelle technologie sur la ligne du but (Goal control) lors
du match d’ouverture du Mondial des clubs. Le directeur
de jeu algérien avait officié le match d’ouverture de la
CAN 2013, entre l’Afrique du Sud et le Cap Vert (0-0). Il a
également dirigé le choc des quarts de finale entre le
Nigeria et la Côte d’Ivoire et la finale entre le Nigeria et le
Burkina Faso. Le natif de Relizane a été sacré meilleur
arbitre africain de l’année 2012 par la Confédération
africaine de football (CAF), Haimoudi, figure également
dans la short list de la fédération internationale de
football (FIFA) pour la Coupe du monde Brésil 2014.De
son côté, le Tunisien Bachir El Hassani a remporté le
Sifflet d’argent récompensant le meilleur arbitre assistant
arabe. Il a devancé le Marocain Redouane Achik (129-
102), tandis que la troisième place du podium est revenue
à l’Egyptien Cherif Salah.

COUPE D'ALGÉRIE 
USMA-NAHD

à Bologhine pour
les quarts de finale

Les quarts de finale de la Coupe d'Algérie de football,
seniors messieurs, débuteront jeudi 28 mars avec le
derby algérois entre l'USMA et le NA Husseïn-Dey qui
aura lieu au stade Omar-Hamadi (Alger) à partir de 17h, a
indiqué la commission d'organisation de cette
compétition. Pourtant, cette dernière avait annoncé
avant de procéder au tirage au sort des quarts de finale,
le 7 mars dernier, que les derbies algérois se joueraient
au stade olympique du 5-Juillet, avant de faire marche
arrière. Ce match a été avancé à jeudi pour permettre
aux Usmistes de se déplacer en Egypte pour disputer
leur demi-finale retour de la coupe de l'Union arabe de
football (UAFA) contre Al-Ismaïly, le mardi 2 avril au stade
des Forces armées du Caire (aller : 0-0). Le lendemain de
USMA-NAHD, vendredi, deux belles affiches sont au
programme avec un derby de l'Ouest entre le MC Oran et
le WA Tlemcen au stade Habib Bouakeul d'Oran (15h00)
et le match MC Alger-CS Constantine au stade du 5-
Juillet à partir de 17h. Ces quarts de finale prendront fin
samedi au stade du 8-Mai 1945 de Sétif (20h45) avec le
déroulement du choc ES Sétif-CR Belouizdad, "remake"
de la finale de la précédente édition de la coupe
d'Algérie qui avait vu la victoire des Sétifiens 2 à 1 après
prolongation. Sept des huit équipes encore en lice, dont
le détenteur ESS (8 trophées), ont déjà remporté la Coupe
d'Algérie. Seul le CSC n'a pas encore inscrit son nom au
palmarès de cette épreuve. 
Programme :  
Jeudi 28 mars : 
USMA-NAHD Omar-Hamadi, Alger à 17h 
Vendredi 29 mars : 
MCO-WAT Habib-Bouakeul, Oran à15h
Vendredi 29 mars :
MCA-CSC 5-Juillet, Alger à 17h 

Samedi 30 mars : 
ESS-CRB  8-Mai-1945, Sétif à 20h45.  

Sofiane Mezraoui : 
« j’ai hâte de retrouver l’élite »

Né le 9 juillet 1984 à Paris, le jeune joueur Sofiane Mezraoui est de père algérien et de mère française. Dès son plus jeune âge il commence à
taper dans le ballon dans sa cité natale avant de devenir professionnel. À l’école Courneuve au centre de Sedan, Mezraoui s’est forgé une
belle expérience qui lui a permis d’opter pour le Raon l’Etape, un club de troisième division française sans le moindre complexe avant de

rejoindre, par la suite, le championnat algérien, où il a effectué des petits passages au MC Alger, au CR Belouizdad... Dans cet entretien, le
jeune Mezraoui en visite au siège du Midi Libre se livre à cœur ouvert et parle de ses expériences, ses difficultés, ses secrets ainsi que

beaucoup d’autres sujets liés essentiellement à son parcours sportif...
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EQUIPE NATIONALE
Le gardien de but

Cédric Si Mohamed
blessé au poignet 

Le gardien de but de la sélection
algérienne de football, Cédric Si

Mohamed, a fait l'impasse sur
la séance d'entraînement de
mercredi en fin d'après-midi
au centre technique de Sidi
Moussa (Alger) en raison
d'une blessure à un
poignet, a indiqué la
Fédération algérienne (FAF)
sur son site. Tous les
autres joueurs retenus par
le sélectionneur Vahid

Halilhodzic en vue du match
face au Bénin, mardi à Blida

pour le compte de la 3e
journée (Gr. H) des éliminatoires

de la zone Afrique pour le
Mondial-2014, ont pris part à ce

premier galop d'entraînement, ajoute-t-on de même
source. Même l'autre portier de la sélection algérienne,
Azzedine Doukha, souffre d'une blessure qui pourrait le
priver de la confrontation contre les "Ecureuils" béninois,
rappelle-t-on. Il devrait être remplacé par le keeper de
l'USM Alger, Mohamed-Lamine Zemmamouche,
réserviste en premier lieu et qui rejoindrait vendredi soir
le lieu du stage des "Verts" après avoir disputé avec
l'USM Alger le match en déplacement face au WA
Tlemcen, vendredi dans le cadre de la mise à jour de la
24e journée du championnat d'Algérie de Ligue 1. 

Bougherra ne pense pas à l'OM
Annoncé à l'OM l'été dernier, Madjid Bougherra a évoqué l'intérêt olympien
sur les ondes de RMC. Le défenseur de Lekhwiya au Qatar ne veut pas pour
le moment se prendre la tête avec son avenir. "L'OM, j’en ai eu vent en début
d’année mais actuellement je n’ai rien entendu. Je me concentre pour retrou-
ver mon niveau. On verra mais si je dois revenir en Europe, ma priorité est
l’Angleterre. Je ne ferme la porte à personne", a expliqué l'international algé-
rien de 30 ans, passé par Gueugnon avant d'évoluer entre 2006 et 2011 en
Angleterre, justement, et en Ecosse.
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FOOTBALL, MATCH AMICAL 

L'Italie renvoie le Brésil 
à ses doutes

L'Italie a fait preuve de ressources men-
tales précieuses alors que tous ses
joueurs avaient les mains sur le hanches
à 2-0. Elle a été réveillée par l'entrée de

Stephan El Shaarawy à la pause, à la place de
Pablo Osvaldo. Et puis elle a Mario
Balotelli, auteur d'une égalisation splendide
sur une trajectoire magique dans la lucarne de
Julio César. En tête grâce à des buts de Fred
(33) et Oscar (42), la Seleçao a dilapidé son
avantage en trois minutes, d'abord sur un cor-
ner conclu par Daniele De Rossi (54) puis sur
le missile de Super Mario (57). Balotelli
aurait pu en marquer d'autres, mais il a trouvé
les poings de son ex-coéquipier à l'Inter
Milan, Julio Cesar, sur une volée (6), une
autre frappe surpuissante (38), et deux face-à-
face (63, 76). Les parades du gardien sont
bien le signe que le Brésil a souffert. Les
Auriverde avaient pourtant commencé par
produire leur meilleure mi-temps depuis bien
longtemps, variant le jeu grâce à Oscar, libre
d'aller de droite à gauche au milieu. Son rem-
placement par Kaka à l'heure de jeu n'a pas
apporté grand chose. Le Brésil a aussi profité
du point faible de l'Italie. Pauvre Mattia De
Sciglio... Pour sa première sélection, l'ar-
rière-gauche de 20 ans est impliqué sur les

deux buts concédés par son équipe et a décou-
vert, à la dure, le chemin qui lui restait à par-
courir. Le grand espoir de l'AC Milan n'était

pas au marquage sur Fred, seul au second
poteau pour l'ouverture du score après une
déviation de Leonardo Bonucci, et c'est lui

qui perd le ballon en attaque au départ du con-
tre éclair amenant le second but, après une
remontée du terrain canon de Neymar, qui a
décalé au dernier moment Oscar. De Sciglio
était une des attractions de ce match pour
l'Italie, qui cherche à étoffer son effectif
après avoir trouvé son noyau dur à l'Euro-
2012. Il a livré un beau duel avec Dani Alves,
mais son nom apparaît deux fois dans le but
par but. Neymar, qui a un an de plus, pourra
lui expliquer que les critiques est dure en
équipe nationale, où le niveau est bien plus
exigeant qu'en club.
L'étoile de Santos en a entendues de terribles
pour ne pas reproduire en Seleçao ses match-
es éblouissants sous le maillot blanc. Il s'est
un peu entêté dans les dribbles, a semblé
rechercher un peu trop systématiquement le
jeu en triangle avec Fred et Hulk, mais il a
montré sur sa passe décisive qu'il savait vari-
er ses effets. Un match encourageant. Le duel
Neymar-Mario Balotelli, destinés à briller
sur la planète football, a tenu des promesses
et les combattants ont reçu les acclamations
du stade de Genève, plein pour l'occasion. On
devrait le revoir, à commencer par le
troisième match de poules de Coupe des
Confédérations, le 22 juin à Salvador de
Bahia. Miam!

ELIMINATOIRES COUPE DU MONDE 2014, ZONE AFRIQUE 

Ranimer ou entretenir la flamme

Après les matches de ces 23, 24 et 26
mars 2013, les 40 équipes encore en
lice dans les qualifications de la CAF
pour la Coupe du Monde de la FIFA,

Brésil 2014 seront à mi-parcours d'une phase
qui comprend 10 groupes. Seul le vainqueur
de chaque poule sera qualifié pour la phase
finale. Autant dire que la pression commence
à monter sur le continent africain.
Burkina Faso - Niger, aujourd’hui, Stade du 4
Août, Ouagadougou, 18h (heure locale)
Bon dernier du Groupe E sans le moindre
point après deux journées, le Burkina Faso
tentera de se relancer en s'appuyant sur le
souvenir de sa formidable campagne, récem-
ment dans la Coupe d'Afrique des Nations de
la CAF. À cette occasion, la sélection
entraînée par Paul Put avait créé la sensation
en atteignant la finale et Jonathan Pitroipa
avait été élu meilleur joueur du tournoi.
"Certaines personnes rigolent à la pensée de
voir le Burkina Faso en Coupe du Monde.
Mais c'était la même chose en Afrique du Sud.
On ne nous donnait pas la moindre chance et
nous avons surpris tout le monde", explique
l'attaquant rennais. Quant au Niger, il s'est
invité aux deux dernières éditions de la CAN
et totalise aujourd'hui trois points. Le Congo
occupe la tête du groupe avec six unités.
Pour le choc entre le Cameroun et le Togo,
l'entraîneur des Lions indomptables, Jean-
Paul Akon, devra composer avec les
absences conjuguées de trois défenseurs,
Aurélien Chedjou, Dany Nounkeu, tous deux
blessés, et Benoît Assou-Ekotto. Fort de ses
six participations à la Coupe du Monde de la
FIFA™, le Cameroun occupe aujourd'hui la
troisième place de son groupe avec trois
points. Le sélectionneur de l'Afrique du Sud,
Gordon Igesund, se trouve dans une situation
similaire. Les Bafana Bafana, qui ont
engrangé deux points en autant de journées,
affronteront la République centrafricaine au
Cap en l'absence de plusieurs joueurs-clés.
À domicile contre le Kenya, le Nigeria
essaiera de surfer sur la vague de son titre de
champion d'Afrique en confortant son
avance en tête du Groupe F, où dans l'autre
match, la Namibie se mesurera au Malawi.
Remontée par les trois points gagnés contre

le Soudan, sanctionné pour avoir aligné un
joueur inéligible lors de sa victoire lors de la
première journée, la Zambie se déplace au
Lesotho en tant que leader de la poule, avec
six points. Après leur prestation décevante
lors de la dernière CAN, les Zambiens ont
promis de réagir. "Nous devons tous donner
le meilleur de nous-mêmes, car nous avons
été très déçus à la CAN. Nous devons prouver
que nous sommes une meilleure équipe et que
nous n'avons pas gagné le titre de 2012 par
hasard", analyse l'attaquant Collins
Mbesuma, qui évolue en Afrique du Sud. Le
Ghana, qui pointe à trois longueurs de la
Zambie, évoluera à domicile contre le
Soudan. Les Black Stars n'auraient évidem-
ment rien contre un faux pas des
Chipolopolo au Lesotho.
Les fans de la Côte d'Ivoire vont assister à
une scène inhabituelle à Abidjan, où les
Éléphants reçoivent la Gambie : Didier
Drogba ne sera pas sur la pelouse, pas pour
cause de blessure ni de suspension, mais tout
simplement parce que l'entraîneur Sabri
Lamouchi a décidé de se passer des services
de l'emblématique capitaine.
"Il est passé par trois clubs différents au

cours des huit derniers mois et son expéri-
ence en Chine lui a coûté en termes de condi-
tion physique", justifie le technicien

français. "Cela dit, je compte toujours sur lui
pour la suite des qualifications pour la Coupe
du Monde".
Les Ivoiriens sont actuellement leaders du
Groupe C avec quatre points tandis que la
Tanzanie, deuxième à une longueur, accueille
le Maroc, troisième. Le Sénégal, qui avait
atteint les quarts de finale de la Coupe du
Monde de la FIFA™ en 2002, peut faire un
grand pas vers le prochain tour en cas de vic-
toire sur l'Angola, qui plus est si dans le
même temps le Liberia bat l'Ouganda dans le
Groupe J. La Guinée cherchera à s'imposer au
Mozambique pour continuer de mettre la
pression sur l'Égypte dans le Groupe G.
Quant à l'Éthiopie, elle se maintiendra en
tête de sa poule en cas de victoire chez elle
contre le Botswana.
La Libye, surprenant leader de son groupe
devant le Cameroun, se déplacera en RD
Congo. Dans le même temps, le Rwanda
affrontera le Mali. En déplacement en Guinée
équatoriale, le Cap-Vert tentera de mettre à
profit tout ce qu'il a appris lors de sa première
participation à la CAN. Les Requins bleus
n'ont cependant toujours pas marqué le moin-
dre point dans ces qualifications. Les con-
frontations entre l'Égypte et le Zimbabwe
d'un côté, et entre l'Algérie et le Bénin de
l'autre, auront lieu mardi 26 mars.

FC BARCELONE 
Kompany, Luiz 

et Hummels pistés
en priorité

C’est devenu un secret de polichinelle, la priorité
absolue du prochain mercato du FC Barcelone
est le recrutement d’un défenseur central. El
Mundo Deportivo annonce ce vendredi que le
Barça aurait ciblé trois priorités absolues dans
son casting. Selon le quotidien espagnol, Mats
Hummels (Dortmund), Vincent Kompany (Man.
City) et David Luiz (Chelsea) seront donc pistés
très sérieusement.En second lieu, les dirigeants
catalans songeraient toujours à Jan Verthongen,
Daniel Agger et Thomas Vermaelen. En
revanche, un temps évoquées, les pistes
Mamadou Sakho (PSG) et Aymen Abdennour
(Toulouse) auraient été écartées.

REAL MADRID

Ça discute
toujours pour

Ancelotti
Carlo Ancelotti, l'entraîneur du Paris Saint-
Germain, continue de discuter avec le Real
Madrid. Malgré les récentes déclarations de
José Mourinho, le Real Madrid s’active d’ores et
déjà pour trouver un nouvel entraîneur. Sauf
revirement de situation, le technicien portugais
– qui est courtisé par le Paris Saint-Germain (qui
lui propose une petite fortune pour faire son
marché) et Chelsea – est parti pour quitter les
Merengue. Et ceci malgré un engagement qui
court jusqu’en juin 2016. Jorge Mendes, l’agent
du « Special One », s’active pour lui trouver un
nouveau challenge.  Dans cette optique, l’actuel
deuxième de la Liga a ciblé en priorité Carlo
Ancelotti (53 ans), qui officie actuellement sur le
banc du PSG (ndlr : l’AS Rome s’est aussi
positionné). Comme nous vous l’annoncions
précédemment, l’ex-coach du Milan AC a donné
son feu vert à Florentino Perez, le président du
club madrilène. Les discussions se poursuivent.
Il n’y a pas encore d’accord mais une volonté
commune de collaborer si le scénario s’y prête.
« Carletto » a déjà été consulté sur le Mercato
d’été et quelques pistes commencent à se
dégager. On pense notamment à celle qui mène
à Edinson Cavani (26 ans, Naples), également
courtisé par Chelsea, le Bayern Munich et
Manchester City.

SPORTS

Le Brésil s'est laissé reprendre de 2-0 à 2-2 par l'Italie et n'a toujours pas gagné depuis le retour de Luiz Felipe Scolari 
sur le banc, laissant voir à la fois de belles choses dans la construction du jeu et une fragilité inquiétante, 

jeudi en match amical à Genève.
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TABAC

Il n'y a pas d'âge pour arrêter
Mieux vaut, certes, ne jamais
commencer. Mais il n’est
jamais trop tard pour en finir
avec le tabac. Une étude
allemande démontre que les
seniors qui font une croix sur
le tabac réduisent, eux aussi,
leurs risques d’accidents
cardiaques et cérébraux.

L a science médicale trouve chaque jour
de nouvelles raisons pour justifier
l’arrêt du tabac. Aujourd’hui, la
démonstration concerne les person-

nes les plus âgées; celles qui après des décen-
nies ne sont toujours pas parvenues à mettre
au rancart leurs paquets de cigarettes, leurs
pipes, leurs blagues. Leur proposer d’en finir
renvoie généralement à la même réponse. «
Oh vous savez à mon âge … ». Que répondre
? Une étude allemande, publiée par
l’European Journal of Epidemiology, four-
nit de sérieux éléments de réponse. On en
trouvera un résumé ici-même.

On sait que le risque de maladie cardio-
vasculaire auquel s’exposent les fumeurs est
plus du double de celui des non-fumeurs. Mais
on oublie souvent de préciser que les fumeurs
qui ne le sont plus (certains parlent encore
ici de fumeurs «repentis») retrouvent le plus
souvent un risque pratiquement aussi faible
que celui des personnes du même âge qui
n'ont jamais fumé. Mais il faut préciser que
les fumeurs sont en moyenne affectés par les
maladies cardiovasculaires à des âges beau-
coup plus précoces que les personnes qui
n'ont jamais fumé ou qui ont fumé puis qui
ont trouvé la force d’arrêter.

La nouveauté réside aujourd’hui dans la
démonstration apportée par l’étude menée
sous l’égide de l’Helmholtz Association of
German Research Centres. Elle montre que
les effets positifs (cardiovasculaires notam-
ment) de l'abandon de la consommation de
tabac sont bien réels et perceptibles
extrêmement rapidement.

La dose quotidienne et le nombre
d’années

Pour résumer, on peut expliquer aux prin-
cipaux intéressés qu’un fumeur de 60 ans a le
même risque d'infarctus du myocarde qu’un
non-fumeur de 80 ans. Il a aussi le même
risque d'accident vasculaire cérébral (AVC)
qu’un non-fumeur de 70 ans.

Bien évidemment, les doses et les durées

du tabagisme ont aussi un impact sur le risque
de survenue de ces maladies cardiovasculaires
: plus un fumeur consomme de cigarettes quo-
tidiennement sur une période de temps pro-
longée et plus ses risques cardiaques et vascu-
lo-cérébral sont élevés.

La nouvelle étude résulte des analyses
permises par les données d’une cohorte alle-
mande; soit 8.807 personnes (âgées de 50
ans à 74 ans) dont les participants, au départ,
n'avaient jamais été victimes d’une crise car-
diaque ou d’un AVC. Des comparaisons ont
été réalisées dix ans plus tard. Les auteurs

allemands ont pris en compte les principaux
facteurs de confusion comme l'âge, le sexe,
la consommation d'alcool, le niveau d’éduca-
tion, la pratique de l'exercice physique ainsi
que la tension artérielle, le diabète, le taux de
cholestérol, la taille et le poids. Cette
cohorte était composée de 17,2% des
fumeurs, 31,7% d’anciens fumeurs et de
51,1% de personnes qui n'avaient jamais
fumé. A la fin de l’étude, 261 participants
avaient été victimes d’une crise cardiaque,
456 d'un AVC et 274 d'un décès avec cause
cardiovasculaire. Par rapport aux personnes

n'ayant jamais fumé, les ratios de risque (RR)
sont par ordre croissant celui d’AVC (2,12),
d’infarctus (2,25) et de décès prématuré
(2,45).

L’excès de risque disparaît presque
dans les cinq années

Or, et c’est là l’important, la plupart de
l'excès de risque disparaît dans les cinq
années qui suivent l'abandon du tabac.
«Comparativement aux personnes qui con-
tinuent de fumer, le risque d'infarctus du
myocarde et d'AVC est réduit de plus de 40%
déjà dans les cinq premières années qui suiv-
ent la dernière cigarette», explique Carolin
Gellert, auteur principal de l'étude. Les résul-
tats de son étude ont une implication directe
: les programmes de renoncement au tabac,
ciblés jusqu’ici plutôt sur les jeunes adultes
devraient être élargis aussi aux plus âgés.

Ces données confortent les conclusions
d’une autre étude dont les conclusions ont été
publiées dans The New England Journal of
Medicine. On en trouvera un résumé ici ainsi
que celui fait à propos d’une publication voi-
sine sur planetesante.ch.

On peut résumer. Fumer, c’est en
moyenne dix années de vie en moins. Le
tabagisme est en moyenne la cause directe
d’un décès prématuré sur quatre. Les recherch-
es menées aux Etats-Unis suggèrent d’autre
part qu’arrêter le tabac avant 40 ans permet
de récupérer 90% de ces dix années de vie
potentiellement perdues.

Trente millions de jeunes commen-
cent chaque année à fumer

« Cesser de fumer avant l'âge de 40 ans, et
de préférence avant, redonne la quasi-totalité
des dix années de vie perdues si l’on contin-
ue à fumer », résume l’auteur principal de ce
travail. Ce qui ne signifie pas pour autant que
fumer jusqu'à 40 ans est sans risque. Le pre-
mier étant la somme des difficultés rencon-
trées pour arrêter la consommation de ce poi-
son légal.

Chaque année dans le monde environ
trente millions de jeunes commencent à
fumer chaque année. Combien sont-ils à
savoir clairement les risques et les souf-
frances auxquels ils s’exposent? Il est
vraisemblable que dans ce domaine, les fab-
ricants de ce poison en savent plus que leurs
clients débutants. Sans parler des autorités
sanitaires et des responsables politiques qui
souvent continuent à regarder ce phénomène
comme une fatalité. Et qui laissent les
fumeurs seuls devant l’effort considérable
que représente, pour eux et quel que soit leur
âge, le sevrage.

CHOLESTÉROL

Les momies aussi avaient un taux beaucoup trop élevé
L ’ athérosclérose n’est pas une maladie

apparue à la fin du deuxième millé-
naire avec les chips et les sodas. On

a en effet retrouvé sur 137 momies les stig-
mates de cette maladie due au mauvais
cholestérol et qui se caractérise par des
plaques d'athérome qui obstruent progres-
sivement la lumière des artères. Cette infor-
mation médicale et historique vient d’être
présentée au congrès annuel de l’American
College of Cardiology, organisé à San
Francisco. Elle est simultanément publié
dans The Lancet et rapportée par le Quotidien
du médecin.

Cette publication originale pourrait met-
tre à mal le concept d’athérosclérose en tant
que reflet pathologique d’un certain mode de
vie occidental moderne. Le fait de la retrou-
ver à travers quatre mille ans d’histoire ainsi
que dans des ethnies géographiquement et
culturellement très éloignées laisse désor-
mais penser qu'elle est belle et bien
inhérente à l’espèce humaine.

Une étude baptisée Horus
Baptisée Horus, du nom de l’une des plus

anciennes divinités égyptiennes, l’étude
internationale à l’origine de cette informa-

tion a été menée par une équipe de dix-sept
chercheurs dirigée par le Dr Randall C.
Thompson (Université du Missouri —
Kansas City School of Medicine). Ces
chercheurs ont pu, au total, examiner au
scanner les corps entiers de 137 momies
issues de quatre régions géographiques dif-
férentes et plus de quatre millénaires:
momies égyptiennes (3100 av. J.-C. à 364
après J.-C.), momies péruviennes (900 av
J.-C. à 1500 de notre ère), momies d’indiens
pueblos (1500 av J.-C. à 1500 après J.-C.) et
momies d’Unangan d’Alaska (1756 à 1930
de notre ère).

La pratique du scanner corps entier a per-
mis de procéder à la recherche de calcifica-
tions vasculaires, permettant soit d’authen-
tifier l’athérosclérose (lorsque la structure
artérielle persistait), soit (lorsqu’elle avait
disparu) de parler d’athérosclérose probable
en présence de plaques calcifiées restées
présentes à l’emplacement exact des lits
artériels. Près d’un tiers des momies exam-
inées présentaient des signes
d’athérosclérose certaine ou probable. Les
lésions concernaient l’aorte (20%), les axes
ilio-fémoraux (18%), les carotides (12%) et
les coronaires (4%). Des études préalables

avaient déjà mis en évidence une proportion
significative de sujets athéromateux parmi
les momies égyptiennes. On pouvait alors
l’expliquer par le statut socio-économique:
seuls les membres de l’élite de la Haute
Egypte bénéficiaient de la pratique de la
momification et on pouvait tenir pour acquis
qu’ils jouissaient d’une alimentation plus
riche (notamment en acides gras saturés) que
leurs contemporains des classes inférieures.
On peut également imaginer qu’ils avaient
un mode de vie plus sédentaire que ces
derniers.

Les mystères de l’athérosc léro s e
Or, cette argumentation ne vaut plus pour

les autres groupes, pour lesquels la momifi-
cation résulte de conditions de conserva-
tions locales et correspond, de ce fait, à des
échantillons plus représentatifs de la popu-
lation générale. Tous ces groupes étaient très
différents dans le temps et dans l’espace,
mais aussi du point de vue génétique, clima-
tique et culturel.

Les modes de vie, les sources alimen-
taires et les méthodes de cuisson différaient
aussi: les Péruviens étaient des
agriculteurs/éleveurs, les indiens Pueblos

des agriculteurs/cueilleurs ne disposant pas
d’animaux domestiques et les Unangans des
chasseurs/cueilleurs ne connaissant pas l’a-
griculture. Tous avaient vraisemblablement
une activité physique assez intense, une car-
actéristique généralement considérée aujour-
d’hui comme un facteur protecteur contre la
maladie athéromateuse. Pour les auteurs de
cette publication, le fait de retrouver des
pourcentages d’athérosclérose aussi élevés
chez des cultures pré-modernes aussi variées
fournit une certitude: on est encore bien loin
d’avoir saisi tous les mystères des mécan-
ismes impliqués dans cette affection. Peut-
être faut-il dès maintenant, à la lumière de ces
enseignements de l’Antiquité, revoir nos
conceptions actuelles.Reconsidérer notam-
ment l’importance accordée au mode de vie
(dépense physique et alimentation) dans la
genèse de cette pathologie directement à l’o-
rigine de très nombreuses maladies cardio-
vasculaires. Ces nouvelles interrogations ne
doivent en aucune façon laisser penser que le
cholestérol est une fatalité et qu’en avoir
trop de «mauvais» ne nécessite pas de se
soigner. Quelle que soit l’époque, le risque
principal demeure: celui de la mortalité pré-
maturée.

SANTÉ
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19e ÉDITION DU FESTIVAL INTERNATIONAL DU CINÉMA DE TÉTOUAN

Le cinéma algérien à l’honneur
L’Agence algérienne pour le rayonnement culturel sera présente au Festival international du cinéma de Tétouan qui se déroulera

du 23 au 30 mars prochains avec le film long métrage «Yemma » de Djamila Sahraoui. Le film nous revient tout juste de sa
participation à la 23e édition du Fespaco où il a remporté nombre de distinctions, dont le «Yennenga d’argent».

PAR KAHINA HAMMOUDI 

«Yemma» est une coproduction
AARC, les Films de l’Olivier et
Néon Productions, il sera en

compétition au Festival international du
cinéma de Tétouan dans la catégorie, longs
métrages.
Cette 19e édition consacrera une program-
mation spéciale pour l’Algérie afin de fêter
le 50e anniversaire de l'Indépendance et du
55e anniversaire de la naissance du cinéma
algérien. Une rétrospective sera organisée
avec la projection de longs et courts
métrages de fiction des grands cinéastes
algériens des deux générations.
Au programme de cette 19e édition, des
séances spéciales, des hommages ainsi que
des tables rondes, dont une consacrée au 7e
Art algérien. Elle sera animée par  Ahmed
Bejaoui et Nabil Hadji. D’autres produc-
tions algériennes sont au programme avec
des films qui seront projetés dans le cadre
de la rétrospective à l’instar de  Chronique
des années de braise, film de Mohammed
Lakhdar-Hamina, Nahla, de Farouk
Beloufa, La montagne de Baya, de
Azzedine Meddour,  Omar Gatlato, de
Merzak Allouache, Louss ou la rose des
sables, de Rachid Benhadj, et L’opium et
le bâton, d’Ahmed Rachedi. Quant aux
courts métrages, il y aura Houria, de
Mohamed Yargui, Orange, de Mozahem
Yahya, La voix du peuple, de Jamal
Chanderli, La porte, de Yasmine Chouikh
et Le dernier passager, de Mounes
Khamma. 
Créé en 1985 par un groupe de cinéphiles

réunis dans l’Association des Amis de
Cinéma de Tétouan, le Festival internatio-
nal du Cinéma méditerranéen de Tétouan
s’est fixé pour objectifs la promotion et la
mise en valeur des cinématographies des
pays du pourtour méditerranéen. Depuis,
la ville de Tétouan, qui accueille, à chaque
édition, professionnels et amoureux du 7e
Art, s’est vue dotée d’un projet cinémato-
graphique d’envergure qu’elle devrait proté-
ger, entretenir et développer pour le bien
d’un cinéma de qualité, riche et diversifié,
et pour le bonheur d’un public assoiffé
d’œuvres cinématographiques qui reflètent
les diverses facettes culturelles et civilisa-

tionnelles de la mare nostrum. Beaucoup
d’eau a coulé sous les ponts depuis les
1res Rencontres cinématographiques
consacrées successivement aux cinémas
marocain et français, puis aux cinémas
marocain et espagnol. Trois ans après, en
1988, les Amis du Cinéma de Tétouan,
mous par le désir d’enrichir leur expérien-
ce et de s’ouvrir sur d’autres cinématogra-
phies, ignorées par le public tétouanais,
répondent à l’appel de la revue Kalima et
exaucent, par la même occasion, les vœux
de plusieurs intellectuels et cinéphiles
(dont feu Mohamed Osfour, lzza Genini,
Daoud Oulad Syad ou encore Serge
Toubiana). La Méditerranée devient à la
fois le label et le thème principal du
Festival. C’est sur ces entrefaites que la
11e édition constitue un tournant histo-
rique dans son itinéraire. Les Rencontres
cinématographiques de Tétouan se trans-
forment en Festival international du ciné-
ma méditerranéen de Tétouan qui se voit
enrichi de nouvelles sections et dotés de
deux compétitions longs et courts
métrages. En 2003, alors que la prépara-
tion de la 12e édition se présente sous de
bons auspices, des circonstances, impré-
vues, en décident autrement et obligent les
organisateurs à annuler cette édition.
Luttant contre vents et marrées, les orga-
nisateurs ne se déclarent pas pour autant
vaincus. En 2006, l’idée qui germait déjà
dans leur esprit depuis quelques années
prend forme et la Fondation du festival
international du cinéma méditerranéen de
Tétouan voit le jour avec comme Président
une personnalité connue au Maroc pour
son militantisme, sa culture et ses compé-
tences communicatives. Mohamed Nabil
Benabdellah accepte gracieusement de pilo-
ter, avec les membres de l’ACT, ce grand
projet culturel et cinématographique.
D’autres personnalités de la ville acceptent
volontairement de se joindre à l’équipe de
la Fondation : le wali de la ville de
Tétouan, le Président de la Commune
urbaine, le Président du Conseil de la
région, le Directeur général de l’Agence du
Nord et les professionnels du secteur.
Grâce à cet itinéraire exceptionnel et au
cumul de 28 années d’expérience enrichis-

santes, la 19e édition du Festival interna-
tional du Cinéma méditerranéen de
Tétouan promet d’être encore plus profes-
sionnelle, plus spectaculaire et plus

conviviale.
K. H.  

TINDOUF

Ouverture prochaine de la Maison de la culture 

Le secteur de la culture dans la wilaya de Tindouf a été
renforcé par la création d’une Maison de la culture,
dont le décret ministériel vient d’être signé, a-t-on
appris jeudi auprès de la Direction de la culture de la

wilaya. Cette nouvelle structure sera réceptionnée à la
prochaine rentrée sociale, a indiqué le directeur du secteur,
précisant que la Direction du logement et des équipements
publics (Dlep) finalise actuellement la structure qui devra
l’abriter et qui sera dotée d’un équipement moderne par le
secteur de la culture et dont le dossier est au niveau de la
commission des marchés publics. Une enveloppe de 300
millions DA a été consacrée à la réalisation de cet édifice
culturel appelé à contribuer à la promotion et la dynami-
sation de l’activité culturelle dans la région et accueillir
les différentes manifestations culturelles dans la wilaya.
La Maison de la culture compte une salle de spectacle de
550 places ainsi qu’une bibliothèque, un théâtre, des ate-
liers de musique, de dessins, d’internet et d’autres activi-
tés scientifiques. Elle permettra aussi la création de 30
emplois sur les 100 prévus par le secteur en faveur de la
wilaya, avec l’ouverture prochaine de la bibliothèque, du

musée régional réceptionné à la fin de l’année dernière
mais qui a dû subir quelques modifications concernant cer-
tains aspects techniques et architecturaux, a-t-on fait
savoir à la Direction de la culture. La wilaya verra cette
année aussi l’ouverture du Centre culturel islamique,
dépendant du secteur des affaires religieuses, mais qui a

été réalisé et équipé par le secteur de la Culture. L’édifice
en question devra constituer un espace culturel de plus qui
viendra renforcer les activités culturelles et religieuses
animées par le mouvement associatif de Tindouf, selon la
même source. 

A P S

PRÉSENTÉE EN AVANT-PREMIÈRE À MOSTAGANEM 

La pièce 132 ans reproduite
La pièce théâtrale 132 ans du grand  dramaturge, le regretté Ould Abderrahmane Kaki, reproduite par l’association culturelle
portant son nom, a été présentée jeudi soir en avant-première à Mostaganem. Des artistes ayant participé à la première
représentation en 1963, dont Mezadja Belkacem, Benmohamed Mohammed, Hadj Mekki, ainisi que des représentants des autorités
et autres amateurs du quatrième art ont suivi cette nouvelle version inscrite dans le cadre de la célébration du 50e anniversaire de
l’Indépendance et financée par le ministère de la Culture. Cette pièce théâtrale a été présentée pour la première fois il y a 50 ans à
Mostaganem en présence de personnalités célèbres, dont Ernesto Che Guevara. Réalisée par Mohamed Tekiret, cette célèbre
pièce théâtrale retrace le combat du peuple algérien contre l’occupant français et les sacrifices consentis durant 132 ans, à
travers des étapes historiques jusqu’au recouvrement de la souveraineté nationale. Cette œuvre artistique est interprétée par 136
artistes de l’association culturelle Ould Abderrahmane-Kaki et des comédiens de la coopérative Richard Bonnot-Saltet de France.
Le réalisateur a indiqué à l'APS qu'une présentation de cette pièce d’une durée d’une heure et 20 minutes est prévue le 27 mars
courant au  Théâtre national algérien (TNA) à Alger à l’occasion de la Journée mondiale du théâtre. APS
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Cuisine Cuisine 
Pizza en forme

de cœur 

Ingrédients :
200 g de pâte feuilletée 
1 kg de tomates
1 poivron confit
1 poitrine de poulet désossée et
coupée en dés
4 tranches de fromage
1 c. à s. de concentré de tomates
3 c. à s. d’huile
1 œuf battu
Sel, poivre
Préparation :
Préparer la pâte feuilletée. La cou-
vrir de papier film et laisser repos-
er au frais pendant 20 minutes.
Pendant ce temps, faire cuire dans
une casserole les tomates râpées et
une c. à soupe d’huile. Ajouter le
concentré de tomates, sel et
poivre. Laisser réduire jusqu’à l’é-
vaporation totale d’eau. Faire
chauffer dans une poêle deux c. à
soupe d’huile. Ajouter les dés de
poulet, saler et poivrer. Laisser
cuire en remuant de temps à autre
pendant 15 min. les égoutter.
Abaisser la pâte feuilletée à 2 mm
d’épaisseur.  A l’aide d’un moule
sous forme de cœur et d’un coupe-
pâte, couper cette abaisse sous
forme de cœur.
Dorer les bords du cœur avec
l’œuf battu et disposer au dessus
la bande de pâte feuilletée. Dorer
cette bande d’œuf battu.
Confectionner plusieurs cœurs
jusqu’à l’épuisement de la pâte.
Cuire à blanc au four à 180° C
pendant 15 min. Garnir le centre
des cœurs de sauce tomate, de
poulet, de poivron et de  fromage
Enfourner une autre fois à 180° C
pendant 10 min.

Sablés au citron
Ingrédients :
200 g de beurre
150 g de sucre en poudre
160 g de poudre d'amandes
2 œufs
Zeste de  citrons
La farine selon le mélange
Fruits confits pour la décoration
Préparation :
Laisser ramollir le beurre à tem-
pérature ambiante.
Travailler le beurre ramolli et le
sucre en poudre jusqu'à ce que le
mélange soit crémeux, ajouter les
œufs, bien mélanger, incorporer la
poudre d'amandes, le zeste de cit-
rons, ajouter la farine tamisée peu
à peu et pétrir jusqu'à l'obtention
d'une pâte lisse et souple.
Former une boule avec la pâte, la
laisser reposer 1 heure. Sur un
plan de travail, confectionner des
sablés en forme de fleurs à l'aide
d'une poche à douille cannelée,
garnir les sablés avec les fruits
confits.
Faire cuire dans un four préchauf-
fé à 180°C jusqu'à ce que les
sablés soient légèrement dorés.

Gomme à mâcher
dans les cheveux 

Frottez légèrement les cheveux
avec du beurre d'arachide, la
gomme s'enlèvera facilement et
sans douleur.  

Nettoyer les doigts
jaunis par le tabac 

Pour nettoyer les doigts jaunis
par le tabac, frottez-les avec du
jus de citron mélangé à du
bicarbonate de soude. 

Obtenir des ongles
plus vigoureux 

Trempez vos doigts  une fois
par semaine dans de l'eau
chaude additionnée de bicarbon-
ate de soude. 

Pour arrêter le
hoquet 

Pour arrêter le hoquet instanta-
nément, prenez une cuillère de
jus de citron. 

Page animée par Ourida  Aït Ali

À cause de nos portes et fenêtres
soigneusement fermées, les symptômes de
l'allergie sont encore plus marqués durant
le printemps.

Quelques conseils pratiques qui vous
aideront certainement à mieux respirer.  

Préserver sa chambre
à coucher

C’est l'endroit de prédilection des
acariens, ces milliers de bêtes micro-
scopiques qui se nourrissent de pous-
sière et se reproduisent allègrement
dans l'humidité. 

- Enveloppez votre matelas et votre
oreiller (choisissez-les en polyester
plutôt qu'en plumes) dans une housse
hypoallergique. 

- Passez l'aspirateur partout deux
fois par semaine. 

- Gardez vos placards propres et
rangez les vêtements que vous ne
portez pas souvent dans des housses. 

Salle de bains et cuisine :
refuge des moisissures 

- Nettoyez fréquemment murs, baig-
noire, rideau de douche, coins et recoins
avec un produit non parfumé, deux fois par
semaine. 

Nettoyez le réfrigérateur (incluant l'ar-
rière) trois à quatre fois par an. 

- Videz les poubelles tous les jours et

nettoyez-les une fois par semaine. 
- Activez souvent la hotte d'aspiration

pour vous débarrasser des mauvaises
odeurs. 

Mettez vos enfants à l'abri 
- N'achetez que des jouets lavables et

lavez-les chaque semaine à l'eau chaude
avec un détergent non parfumé. 

Evitez les allergènes des chats
Ils  sont transportés dans la sueur, la

salive et l'urine. 
- Faites-lui un shampoing toutes les

semaines. 
- Brossez-le à l'extérieur de la maison. 

Ne vous culpabilisez pas 
Souffrir d'allergies ne veut pas dire que

vous n'avez pas une bonne hygiène domes-
tique... même quand on a une hygiène de
vie irréprochable, il y a toujours une cer-
taine quantité de poussière en suspension
dans l'air.  Alors bon ménage et surtout, ne
soyez pas allergique à l'hiver ! 

VRAI OU FAUX

Idées reçues et autres histoires de santé

TTrucs et astucesrucs et astuces

ALLERGIES
En minimiser les sources

Coup d'œil sur des histoires de
santé vraies ou fausses selon le
cas. Faites le point !

Le café et le thé font maigrir
Faux 
Ces deux stimulants ont un effet diuré-

tique. Pris en trop grandes quantités, ils
déshydratent le corps, mais n'éliminent pas
la graisse. 

Le café au lait est difficile 
à digérer

Vrai 
La caséine (protéine laitière) est précip-

itée par les tannins présents dans le café, ce
qui ralentit la digestion du lait. 

Le lait calme et stimule 
le sommeil 

Vrai 
Le lait est riche en tryptophane, un acide

aminé essentiel à l'organisme, et précurseur
de la sérotonine, une substance qui régule le
sommeil. 

Le yaourt est bénéfique
à la santé des intestins  

Vrai 
Le yaourt, riche en ferments lactiques,

régularise le transit intestinal, entretient et
restaure, dans le cas d'un traitement antibio-

tique, la flore intestinale (microorganismes
indispensables, et vivant normalement dans
l'intestin). 

Le cholestérol est indispensable
au fonctionnement de l'organisme 

Vrai 
Le corps produit environ 80% du

cholestérol nécessaire à la vie cellulaire. Le
reste lui est fourni par l'alimentation. Le
cholestérol joue un rôle primordial dans les

structures cellulaires et participe à la produc-
tion des hormones stéroïdiennes et sex-
uelles. Il entre dans la synthèse de la vita-
mine D, vitamine nécessaire à la fixation du
calcium dans les os et les dents, et au proces-
sus de la coagulation sanguine. Une alimen-
tation équilibrée et riche en acides gras per-
met à l'organisme d'utiliser efficacement son
cholestérol. 

Les symptômes de la
ménopause identiques
chez toutes les femmes 

Faux 
La ménopause varie d'une femme à

l'autre. Son intensité et la diversité de ses
symptômes dépendent de la physiologie, des
antécédents médicaux et familiaux. 

La cellulite  peut 
être doublé d'un problème 

de circulation sanguine 
Vrai 
Les bouleversements hormonaux, une

prise de poids intempestive et l'insuffisance
veineuse (mauvaise circulation du sang)
aggravent le développement des capitons de
graisses ou cellulite. L'excès de poids doit
être sérieusement pris en charge pour éviter
des complications vasculaires.
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XENIA TCHOUMITCHE

plusieurs cordes à son arc ! 
Xenia Tchoumitcheva, mannequin, animatrice télé, D.-J, business woman a été élue plus

belle femme de l'année 2012.

Bruno Mars

le parfait amour avec Jessica Caban
Bruno Mars tient à s'offrir des pauses-
tendresse consacrées à la femme de sa
vie, Jessica Caban.

Alizée

elle présente sa nouvelle... Boîte
à chapeau
Alizée a mis l'eau à la bouche

de ses fans en présentant son
coffret collector intitulé Boîte à
chapeau.
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Le MIDI LIBRE met à la disposition
de ses lecteurs deux numéros pour

signaler une éventuelle absence 
du journal dans leurs quartiers.

0777.10.49.42
0550.18.37.57

Fadjr 04h50

Dohr 12h45

Asr 16h20

Maghreb 19h09

Icha 20h30

Horaires des prières pour Alger
et ses environs

ISLAMOPHOBIE EN FRANCE

Intolérance ou crise
identitaire ?

PAR RAYAN NASSIM

D ans son rapport de 2012, la
Commission consultative des droits
de l’homme (CNCDH) a révélé une

forte intolérance vis-à-vis des musulmans
en France.  Un rapport publié en exclusiv-
ité par le journal La Croix, sur la percep-
tion par les Français des questions liées à
l’immigration. Trois études qualitatives
commandées par la CNCDH au CSA, à
TNS Sofres et au Cevipof (organismes
français de sondage d'opinion) concluent à
une "forte augmentation de l’intolérance
vis-à-vis des musulmans". Ainsi, seules
22 % des personnes interrogées disent
avoir une opinion positive de l’islam
(contre 29 % en 2011), et 55 % estiment
qu’il ne faut pas faciliter l’exercice du culte
musulman en France (+ 7 % par rapport à
2011). En parallèle, la tolérance à l’égard
des pratiques religieuses s’avère, elle
aussi, en baisse. 

Selon les résultats de ces études, le
véritable "décrochage" s’est opéré à partir
de 2010 avec le débat sur la "burqa", suiv-
ie de la polémique sur les prières de rue.
"La réprobation des prières de rue ou du
port de la burqa a fini par rejaillir sur
d’autres pratiques qui, jusqu’ici, ne
posaient pas problème à la population
française dont le jeûne du Ramadhan, la
non-consommation de porc, le sacrifice du

mouton lors de la fête de l’Aïd", souligne
Nonna Mayer, directrice de recherche en
sciences politiques au CNRS. 

Cette recrudescence d’opinions néga-
tives à l’égard des musulmans doit être
mise en parallèle avec la crise identitaire
que traverse actuellement la  France.

La montée du sentiment antimusulman
commence à s’étendre à de nouvelles
couches de le population, constate-t-on
encore. Sur une échelle d’aversion à l’is-
lam qui mesure les opinions négatives à
l’égard des prières de rue, du port du voile,
du Ramadhan, on relève une augmentation
"spectaculaire" du rejet chez les diplômés
du supérieur, constate également Nonna
Mayer.  

Selon lui, 58 % d’entre eux se déclarent
critiques vis-à-vis de telles pratiques, là où
ils n’étaient que 34 % il y a trois ans. 

Le rapport de la CNCDH note, par
ailleurs, des récriminations de plus en plus
manifestes à l’encontre des immigrés.
69 % des personnes interrogées estiment
"qu’il y a trop d’immigrés aujourd’hui en
France", un score en progression de 22
points par rapport à 2009 et une opinion
qu’on retrouve en priorité au sein des caté-
gories socioprofessionnelles les moins
favorisées et chez les moins diplômés. 

R .  N .

DIALOGUE INTER-RELIGIEUX 

Le professeur Mustapha Chérif reçu
par le nouveau pape François

L e Pr Mustapha Chérif, qui se trouvait
à Rome pour recevoir le Prix de la
culture de la paix, a été reçu au

Vatican en audience par le nouveau sou-
verain pontife, François, dans le cadre du
dialogue inter-religieux, rapporte l’APS 

Le Pr Mustapha Chérif était parmi les
personnalités représentatives des autres
grandes religions et cultures du monde, qui
ont rencontré le pape. 

L'universitaire et penseur algérien, qui
avait rencontré le précédent pape, a estimé
que l'entrevue avec le pape François, était
"un privilège" qui lui avait permis de
"présenter le vrai visage de l’islam et ses
vœux pour le renforcement du dialogue

interculturel et inter-religieux".  
A cette occasion, il a expliqué au sou-

verain pontife que "l’Algérie, terre d’hos-
pitalité et carrefour des civilisations a tou-
jours été à l’avant-garde de la défense de la
dignité humaine et de l’amitié entre les
peuples". 

Le pape François a affirmé en réponse,
qu’il était "important de promouvoir
l'amitié et le respect entre les différentes
traditions religieuses pour réaliser la coex-
istence pacifique entre les peuples", selon
l'universitaire algérien. Le pape qui a salué
les musulmans, a fait part de l'"estime
réciproque et du travail commun à accom-
plir pour le bien de l’humanité". 

ARCHÉOLOGIE À TEBESSA

De nouveaux sites
découverts à Bir Mokadem

U n site archéologique a été découvert,
mercredi, fortuitement, par une
entreprise de construction, à la sor-

tie ouest de la ville de Bir Mokadem (40
km à l’ouest de Tébessa) rapporte l’APS.

Les travailleurs de cette entreprise, qui
effectuaient sur ce site des travaux de ter-
rassement en vue de la construction d’un
stade, ont mis au jour des excavations et
des galeries souterraines maçonnées en
pierres, ainsi qu’un moulin antique et une
gigantesque jarre en terre cuite, a ajouté la
même source. 

Les travaux de terrassement ont été
immédiatement suspendus en attendant
qu’une équipe d’archéologues soit
dépêchée sur les lieux par les services con-
cernés du ministère la Culture pour
examiner cette découverte et établir sa
datation, a-t-on également indiqué à la
direction de la culture.  

Une chaîne de silos souterrains en pier-
res servant à emmagasiner les céréales et
l’huile d’olives, datant de l’ère romaine,
avait été découverte à l’Est de cette même
ville de Bir Mokadem, au lieu dit Tazbent,
a-t-on rappelé, soulignant que plusieurs
sites archéologiques datant des périodes

punique, romaine et byzantine avaient été
mis au jour dans la région de Tébessa,
l’antique Théveste, seconde ville fondée en
Afrique du Nord, après Carthage  en
Tunisie. La wilaya de Tébessa dispose
d’un riche patrimoine archéologique et his-
torique, fort de plus de 500 sites, dont
plusieurs ont été classés patrimoine
national, a-t-on également rappelé à la
direction de la culture.  R .  N .
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